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Daiw un (li -courN qu'il a prononce 
liicr. aux Coniimines anglaises.

premier ministre Wiuith 
dil une I- \nglelerre de\ ni po--J 
>é<ler ail praml nombre d'hom­
mes et de- munitions en quati- 
tité. —

IFS CORPIOIS inEUM 
BOCHES m : DES H

ehis-ühis « OTm
On tient de découtrir un autre! Ebr a\ait pour hui de définir le» prin-;

complot gui axait pour hut ' 
d'empêcher l'expédition du ma­
teriel de guerre aux alliés. — 
On xoulait corrompre les mem-1 
lires du Congrès. —

cipeft gui doitpnt r le parti H-1
lH»ral daim l'étudr des guiMition» gui 
?»*impOH«‘iit aujourd'hui à l'attention 
du peuple canadien — Les problème* 1 
à résoudre.

Londres, 22. — Le premier mi­
nisire Asijuith a fait un lonyr ex-

Londrea. 22. (Spéciale.')—L« *hail> j 
Chronicle'’ rapporte la capture de 
\arna. port principal rit'. Bulgares 
dans la mer Noire, par le* Busses. Il 
dil guc le bombardement des Busses 
a fait taire les canons huluares et mi** 
la tille en ruines : la garnison a au**si 
beaucoup souffert. Les Bu sx*s semn , 
le rapport, ont pu débarguer de l'in­
fanterie et de l'artillerie sans encom­
bre et en nombre suffisant pour pou- j 
\oii tenir en échec It*. Bulgares au cas , 
où ils essaieraien* de reprendre la 
^ ille.

l’N Al'TBK MILLION D lfOMMl S

Londres. 22. (Spéciale.)—Le dtb;.t 
dans la chambre de-* Communt*. reia- 
ti^ement a l'enrôlement d’un tu
million d’hommes s'est continué ju*.- 
gu'à cing heures, ce matin, aloe- giu 
l'on eut recours au \ott gui donna une 
majorité a ceux gui voulaient le nou­
veau million et on ajourna. Vu cours 
de son discours. Sir ilenr> hal/iel d - | 
elara gu il > avait eu des pertt inuti­
les d'hoi.imes, t au-tt . par les bto lies 
des gtiartiers-gcnéraux.

tier un désaveu, et unt* punition pour 
le commandant du sous-marin. La no­
te du secrétaire Lansing fait une se­
conde demande de ceci et dit gue les 
bonnes relations entn les deux pays 
dépendent de l'attitude gut prendra le 
üti iNcrnement autrichieD.^

BKI \BLISSI VII \ I PL M. I (IBP 
< hristi ina. 22. (Spéciale.)—Henry 

l ord, gui est entièrement rétabli • de 
se récente maladie, a déclaré nujntir- 
d’hui gue l'expédition partira pour 
Stockholm, jeudi matin. I n don de 
S 10,000 i été fait par M Lord aux etu­
diants di ( hristiania pour une nou- 
velle '"tP >e. Kn faisant ce don, VL 
Ford a déclaré gue les étudiants ai­
daient beaucoup a la paix.

!><>*<' <!*• la position militaire des 
alli« >. a la Chambre des Commu­
nes. hier, relativement à l’intro­
duction d'un estimé supplémen- 

' taire pourvoyant à la levée de 
j nouvelles troupes d’unt 
merkjue de .'î.000.000 à 

1 d’hommes.
Des le début de son discours. 

Te premier ministre entra dans 
le \ il du sujet et déclara que 
bien que les forces anglaises ré­
pandues sur les différents théâ­
tres de la guerre soient de 1.250- 
OtïO hommes.1 es exigences de la 
guerre voulaient que le recrute­
ment fut a son maximum.

M. Asquith ne s'est pas pro-

New-Vork, 22. (Spéciale). — 
Un plan très bien combiné des Al 
lemands pour corrompre assez 
de membres du Congrès afin de 
s'assurer la mise en vigueur de la 
prohibition de l’exportation de 
niatériel de guerre pou ries Al­
lie.. ;l été découvert par les auto- 

loree nu-! rites fédérales et. fait uctuelle- 
1 millions! ment l'objet d'i ne investigation 

a Washington. Qu’un gradué de 
collège américain ait été engagé

Ottawa, CL*. — Le communiqué offi­
ciel qui suit a été remis a la presse 
hier soir: Il résume le programme et 
les travaux de la conference libérale 
qui a siège dans le bureau de sir Wil­
frid Laurier, au palais législatif, de­
puis lundi matin, et s'est terminée hier 
après-midi, après avoir nommé plu­
sieurs vsuus-eomités chargés de lu so­
lution des divers problèmes soulevés 
pur les résolutions adoptées.

“Une conférence de libéraux repré­
sentant toutes les parties du Canada

L’EXPLOIT DE 
2 VOLONTAIRES 

DE SHERBROOKE
LE LIEUTEN %NT ROME# DUPUIS ET LE SOLDAT EMU E 

(GROLEAU. TOUS DEUX DE CETTE MLLE. UNSI (M E 
SIX AUTRES MEM RR E * DU 22 IE.ME R ELI MENT
EXECUTENT UNE MISSION I) \ N REREUSE.   DIX
ROCHES TT ES ET FAITS PRISONNIERS PAR NOS RR \
VES CANADIENS-FRANÇAIS.------CET EXPLOIT \ ETE
ACCOMPLI LE 15 NOVKMRKE.------

a .SItlOO. par semaine puni faire!
cet ouvrage, qu'il avait ties fonds c, de chefs de lu pensée libérale, au 
illimités en sa possession, et qu’-i parlement et en dehors du parlement, 
il avait dépensé plus d'un mil- O etc eunvoquie par -ir Wilfrid I.au- 
lioll avant de recevoir l'ordre' rur. L’objet d. cette conférence n’é- 
d arrêter sont des faits que le Dé-jfait P«* de s'occuper d'oreanisation de 

I parlement de la Justice commit : parti, mais plutôt de discuter, uu point 
très bien. de vue de l’intérêt national, les prublé-

On croit que cet homme est mes économiques et aoeiuux qui »e po 
içinic [jour "h contre la souserip-j maintenant prêt a raconter son sent maintenant en face du pays, et 
' ion. mais John Redmond, chef | histoire et meme on affirme qu’il nui prendront une plus grande impor-

aU procureur devance encore pendant la période de re

(tiM»\.i\i \ six mois m:
f’KISON

Londres. 22. (Spériale.)—Cedric IIr- 
lund. qui «‘tait accuse d'a\««ir lait «h— 
trail-■;»<•(ions du matèri*4! d<’ guerre «s./ix» ( 
s.-ms un |>»*i ntis spècial a t ic condamné lé cabi 

*iv mois d'emprisonnement.

an prise de la'di 
Nationalistes
conscription 
en leur poti-

L'At’STH M.IK \ A ( (IM !\1 l it I A 
(il'KKKK RI ANI» Ml Ml

Melbourne. 22. (Spéciale.)—(>eorg« 
Foster Pearce, le ministre australien 
d'etat pout la (felense. a dé«‘laré dans 
un discours, qui' Us «ustralii'iis lu 
sont |ias chamaillés à propos «h* la n-- 
traite des troupes anglais, s de Suvl i 
Hav et d«'s régions d«- la péninsult* rl« 
(îallipoli. Il a ajouté que «c moioe- 
ment n'affecterait pas te rccrut,-ni“n! 
en Australie «•( que «on pa>s continu' 
rail la guerre malgré ceit«' « traite.

I.F ItOI i'IKKKL NT S I I’ \S Altltl 
VF. KN ITM.IF

I.OMtKKS Fs r II \ XS I V ( K \ I \ I !
Fond ces, 22. (Spéciale.)—Fu possi­

bilité d un raid de Zeppelins cans,' une 
i granfh- agitation a Fondr<as. surt«iut 
idepuis la riieptioo d'uii lelegranoni 
de \noland. Hollande, qui dil «iii’u-i 

j Zcptxdin était passé au-d« ssus \ine- 
land. ci .«• dirigeait «tans la direction

: «h l’ouest.

KFM tllMS WFFAIS A SAFtl.M- 
Q« F

Berlin. 22. (Spéciale.) — l.a tia/ette 
ce ( ologne dil (|Ue U's troupes anglai- 

1 • •s, «jui étaient stationnés's sur hs 
! Tes de la Méditerranée, ont été trans­
porté, s à Salonique.

du part i nntionaii 
data, à la grandi 
( hambre que le: 
s’opposeraient à la 
par loi.s les moyen? 
oir.

Parlant de la campagne de 
Lord Derby, Al. Asquith dit que 

>inet va considérer le rap­
port qui en a été fait.

Quant :t la i irait,' de (Gallipo­
li. 1 ord Asquith dit qu'elle fut de­

al"'. sur les conseils de Sir .Mon­
ro 1 «h Ford Kitchener, ("était 
Fine manoeuvre qui aurait pu 

'iirn:T en une catastrophe, elle 
eut un accès inattendu, et chose 
i.c : oyc.Oic, seulement 2 soldats 

1 *1 un militaire ont été blessés du- 
rant ci tte retraite.

te irlandais dé-1a rendu visite
Trict .Mar- hall.

—o-

BOULAY A
ETE LIBERE

construction qui suivra la guerre.
“K1U* n’avait pas pour objet l’éla­

boration d’une politique visant des a 
vantages immédiats; mais plutôt la de­
finition, aussi claire que possible, des 
principes qui doivent guider le parti 
liberal dans l'étude des questions \ ita*

-....■ —les comme celles des Finances natio-
ire est uondanifU* H deux mois nales, de la colonisation et du déve- 
de prison, potu mépris de ( our. loppement de l’agriculture; de l’immi- 
—Sii Seigneurie le juge (îlo- gration, d( transports, de la législa- 
bensky suspend lu sentence, tion M»ciaN , de> prOblt nus fiscaux, de 
dans le ras de Houlay. trouve renseignermnt twlmique, etc.
coupable de vol par 
ment. —

détourne-

Sa S(*i)rneuHe le

Borne, 22. (Spèciale.)—Le rapport 
de ('asertë. Italie, disant que le roi 
4*ierre de Scrhit était ;irriw i n Italie, j 
accompagné de **on premier ministre | 
M. Pachitch. est sans fondement, d’.i 

près une dépêche de la ’ Ncm*» \genc>"

tité.
l-'.n terminant, AI. Asquith dit 

qu’il pense comme AL Lloyd- 
(George, I ministre des munitions

’’Le premier principe posé cl unani­
mement mlopté par la conférence, a 
été que, en ce qui concerne lu poursui­
te de lu guerre, il n’y aura aucune m<>- 

l’attltudc prise pur le 
parti au début de la guerre, su\oir: que 
les intérêts (lu parti seront placés au 
Second plan, après les intérêts de l’em­
pire et de la cause peur laquelle com­
bat l’empire.

FF T K F S()|i S K It 11 F. KS I
\ PARIS
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SENSATIONNEL
n député anglais \cut gu« Li cons­
cription soit décrétéi en \nglctcr- 
rc «t lustige le* poltrons. — La 
part des colonies.

juge fGloben-
sky a prononcé les sentences .sui- ,lifieati,m de 
vantes, hier après-midi, contre 
les prisonniers trouvés cou [tables 

l’oi.r gagner la victoire, il iious'di* diverses offenses, pendant 
tant, dit le premier ministre en-lle présent terme.

ire tin grand nombre de soldats!
.•e' rail,"s. de , munitions en quan| ,,',ur ''»• avec effraction

l’ierre Petit, trouve coupable 
d 'avoir pénétré avec effraction 
dans Je magasin Kushner et d’y 
avoir pris un habit a été condam- 

il . joute de tons les cotés, il.né à six mois de prison, l.a Cour, 
y a eu dans cette guerre des er- en prononçant la sentence, dit 
rents de calculs, mais nous tà-jqu'elle prend en considération la.bien défini* du lib-ruli.me progressif, 
chons de le réparer en rendant recommendation du jury à la clé-1 “Kt pour faire l’applicatiuii de eesl 
nos r, ssunrces en hommes et en nience.de la Cour et une requête principe», sou? une form- legilativc, 
.ii’gent [)ltis grandes, miei;\ or-|recouverte d’un grand nombre de bien définie, la eonférence • itummé)

“Afin ci» définir d’unu manière aus­
si concrète qui possible le programme 
liberal en ce qui regarde les princi­
paux éléments de la politique natio­
nal», la conference a adopté de» reso­
lutions formulant quelques principes

Nous reproduisons de la “Presse,' 
de Montreal, la lettre que vient d’a 
dresser à ce journal un des soldats du 
22ième et qui fait mention d’un bel ex­
ploit accompli par huit braves de ce ré­
giment. Le lieutenant Bornéo Dupuis 
et le soldat Km il» Grolcau, deux volon- 
taires di Sherbrooke, étaient »lu nom- 
br»**de ceux »jui se sorvt distingués en 
capturant cinq s»>l»lats et deux officiers 
allemands sans recevoir la moindre 
blessure.

Nous gommes heureux d» reproduir»’ 
1» texte complet »le cette lettre que nos 
lecteurs liront sans doute avec plaisir:

“Je vous écris cette petite lettre tjui 
nVst pas d'un homme qui peut fair» 
ou pretend etr» un journalist!*, mais 
d’un simple soldat qui veut par la voix 
de votre journal, que Pon sait très ré­
pandu parmi les nôtres, là-bas, d»»nner 
quelques nouvelles de la conduite des 
Canadiens-Français sur les grand* 
champs de bataMl» de PKurop». Voici 
le fait tel que j»- l’ai entendu raconter. 
Ceux <tui le racontaient ne se nom­
maient pas héros.

“Le quinze .novembre dernier, vers 
<li . heures du soir, arrive par telepho 
ne un ordre de la brigade de fuir» une 
reconnaissance dans un cratère en fac» 
de nos lignes de tranchées.

“Aussitôt l’ordr» re»,u, I» iriaj»>r 
Tremblay, commandant en second, »lu 
bataillon Canadien Français »’t le lieu­
tenant K. Dupuis, commandant lu sec­
tion des bombardiers, ou “sun-id» elub’’ 
eorflme disent les Anglais, d» mandent 
un sous-officier et cinq hommea bien 
déterminés, pi»ur aller avec eux. Alors, 
dans un élan spontané, tous s’offrent 
pour $ aller; on a choisi le caporal P. 
F. Belisle et h s soldats Kmile Croleau, 
Albert Briere, Orner Lemny, Kdouard 
(Jouet, Alfred Jasmin,

“Le parti quitte les tranché»*s de li­
gnes de feu, en rampant; ils sont sou­
vent obliges de rester arrêtés, car les 
Boches sont d’une humeur massacran­
te, ce soir-là; et comme la nuit est noi­
re, ils lancent beaucoup d»* fuscos dans 
I air, afin <l«’ diriger !«* tir des leurs sur 
nos tranchées et d'empêcher nos h»*m- 
nies de parvenir à ce fameux cratère, 
»»ü ils sont supposes faire des travaux. 
Knfin, nos hommes se rendent a desti­
nation, sous un»* fusillade bien nourrie. 
Mais le pir» n’est pas fait et le danger 
n’est pas disparu : au contraire il aug­
mente maintenant «ju’ils sont la: il 
faut faire l’ouvrage dénia mie par lu 
brigade. Ils sont là tous les huit; et, au 
inymeiit design» d’avance, ils s’en- 
gouffn nt en coup de vent «lan* ce trou 
imm» nse fait par l’explosion d’une mi­
ne alleman»!»’.’

ganistH^ (*t
pour 1»* but t!

ini(*u\ mobilisve*
la victoire.

Marseille, 22. (Spéciale.) — Dix-huit 
millions de francs, formant le trésor] 
serin* sont arrivés ici d’ou ils *-• r.ml ! 
envoyés à Paris. < <•! argent s»*ra dé-1 
pose dans la hanqu»' fran«’o-**crb«’. dans 
la rapitalc française.
D KOI t F < OMPI KT F DI S \LI.K- ! 
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NtH-\ork. 22. (Spéciale.)—l n ca-
hlogramme de Londres au “Herald’ 
dit : “Le correspondant du “Daily Kx- 
press*' envoie le télégramme suivant 
de Henève : L’offensive allemande ^ur 
le front Biga-Dvinsk a abouti en une 
déroute complète. Le feld-maréchal 
Non Hindenhurg a été forcé de sc r« « 
tirer devant les contre-attaques des 
Busses, après avoir laissé une grande 
quantité di matéri !. “Les Allemands, 
ne pouvant traverser la Dvina, ont 
souffert de terribles pertes. Cinq divi­
sions allemandes ont retraité mit 
Tukum contre laquelle les Busses avan 
cent rapidement, t’ne bataille sanglan- 
t« « st commencée, près d’Lskul.”

B VPPOBT OFFICIKL Tl B4

Constantinople, 22. (Spéciale.)—I » 
bureau de la guerre turc a publie le 
rapport officiel suivant ; “Il v a eu de 
violentes batailles sur If front d’Irak 
et à Kut-EI-Mara. en Mésopotamie. 
t*ne attaque hostile contre le secteur 
du front du ( auraac a été repoussé»- 
Aux Dardanelles. I:*s vais-eaux emu- 
mis ont violemment bombardé cerlai 
nés positions, mais sans beaucoup de 
succès. Le matériel oc guerre laisse

énor- 
i une

I.ondres, 22. t Chambre des ( «tmnui- 
nes.l C. B. Stanton, le chef des mi­
neurs. (pii succéda à f<*u James Keir 
comme député pour l»* « »»mté- de Mer- 
thyr, Tydfil, débuta à la Chambre par 
un discours “pas trè* respectueu ”, 

| mais “épie»’’*.
Pour lui, c’est un non-sens hypocri­

te de dire que ! peuple a peur de la 
conscription. .Si les hommes ne veulent 
pas y aller volontairement, on doit les 
y iont. aindre ; si le pay.' est assez 
bon pour qu’on y vive, il vaut bien la 
peine qu’oii se batte pour lui. Plu.; que 
t»)Ct autre peuple de la* terre, nous 

.avons des rai mis di guerroyer pour 
notre pays, et c’est dans des circons­
tances comme celles-là que les nobles 
coeurs se rencontrent.

Ditcs-rmd que penseraient tous ces

I.Â RETRAITE 
DE CALLIPOLI

signatures.
Pour vol d'argent

Alphonse Labreeque a été con­
damné il douze mois de prison rapport ensuit, au eurn i t, plénier il u- 
pour vol d'argent à un de ses ea- ne réunion subséquente, 
marades. Ia’ fait i|u'il avait déjà “Les membres de la conférence qui 
passé douze mois en prison [jour étaient presents ici, hier et oujour 
eette offense a aussi été [iris en d'hul, avec quelques autres membres

“Des sous-eomites ont été nommes u 
qui on a lionne instruetion:

(1) D'étudier la situation finaneie- 
. r, «lu Canada, urtout en sue de a, * o 

des soux-comites qu, d. s ront faire «"»* bliw,tiwn financier, s considerable- 
etude spéciale des sujets qui leur 1,,...,,, 
pont respectivement référés, et fair.

es Turcs prétendent avoir in- 
l'ÜL'é de sérieuses pertes aux 
Anglais, mais les journaux deigncuric le luge 
Londres ne donnent aucun dé- au prisonnier, 
tail à ce su jet. —

considération. ■
l-a sentence est suspendue.

Dans le cas de J. A. Roulay, 
pour vol par conversion. Sa Soi- 

donne la liberté 
mais il l’averti

qui ont été empêchés de venir celte 
fois, constitueront un Conseil Consul­
tatif National Permanent, représen­
tant toutes les partie» du Dominion, et 
coopérant avec Sir Wilfrid Laurier 
pour la solution des problèmes de gou

Londres, 22. — Les seuls nou- 
v( eux détails concernant la re-
’ aile des troupes anglaises de la tercédé en sa faveur et une reque- 

linsule <i.. (Gallipoli sont ceuxite, signée par un grand nombre 
fournis aujourd’hui par AL As- de membres du clergé et d’avo- 
quith a la Chambre des.Commu-!cats. a été présentée h lu Cour 
ne-. Us se résument comme suit : et prise en considération.

lu’il devra venir en Cour [siur rc-|'ornement au fur et A mesure qu’ils se 
cevoir sa sentence, si jamais il poseront
est appelé. La Cie, d’Assurances “La conférence qui vient de se ter- 
pou r laquelle il travaillait, a in- miner et le Conseil qui vient d’êtrt

fi!.* du Canada, de l’Austialie, *'u Sud- 
A i rie.tin. de la Nouvelle Zélande et de 
toutes ! - parties de l’empire, «jui sont 
-partis pour se battre pour la vieille 
mère-patrie, s’ils venaient à découvrir 
quel- poltrons, quels “tire-au-flanc” 
il y avait ici.

Quelques-uns d’entre eu: 
maries pour amoindrir leuri 
sabihtés et ils se cachaient d 
robe »lc leur femme.

'tiios hommes blesses et quelques 
j eunons abandonnes après avoir 
été mis hors d’usage.

: Plusieurs nouveaux détail
■nt arrivés a Londres par 

d information turque.

sont 
pon - 
re la

-u—

SARAH BERNHARDT
EST MOURANTE

Londres. 22. (Spéciale). — Le
par l'cummi. à \ri Itnrnu. est 
me. Il J a deux aro» canons c 
grande quantité de munitions.*'

LA RKI’ONSK A LA N DTK Al TRI- 
( HIKNNK

Washington. 22. (Spécial,..)—l.a ré­
ponse des Ktals-l'nis à la note autri­
chienne relatiwmcnl mi coulage de 
l'Ancona déclnr* qt."«. l'admission offi­
cielle de l'amirauté siilrichiennc qu,* 
le «aisseau axait été coule apri-s qu'il 
rut arreté, est sqffissnte poor deman- , «rrierv dramatique

e Londres pu 
’aris, ce matin. 
Reinhardt est

Dail' Telegraph d 
blie un article de I 
disant quo Sarah 
mourante.

.Madame Bernhardt est malade 
depuis det \ ou trois ans, mais la 
flamme de son tempérament 
n’ist pas encore éteinte. Depuis 
l’amputation de sa jambe (Iroi- 
te. en février dernier, elle ne s’est 
pas découragée, mais elle eut re­
cours a un membre artificiel et 

fait aussitôt de «plans pour sa

l'our mépris de Cour
(Guiscppe Caré a été condamné 

à deux mois de prison pour mé- 
pris de Cour, en refusant de ré- 

vc lie j pondre ;i certaines questions lors 
"du procès de Ceminero.

I «i Cour est ajournée au Ri jan. 
l.a (oninn nication de Constaii-! Après avoir rendu tes senten- 

tinople donn, la v ersion turque e< s. Sa Seigneurie le juge (Globen- 
de le retraite de nos armées, et sky ajourna la Cour au Ri jan- 
une dépeehi reçue par télégra-ivier. alors ()ue l’on décidera si 
phi-... de Berlin, l'amplifit beau- Ceminero subira un troisième 
■ oup. Toutes deux s’accordent à procès, en murs, ou s'il sera rela- 
l’r que h s [HTles anglaises ont ché. sous caution, jusqu'au mois 

jeté énormes sur le front a Sed- d’octobre prochain.
|th J-Bahr et que les Turcs ont) --------- o
ipris une immense quantité de bu­
tin. Selon le rapport turc, la re- 

Traite fut favorisée par un épais] 
brouillard tandis quelle la posi-j 
tion de Seddul Bahr, un feu vio-' 
lent était dirigé sur les ennemis, 
pour faire diversion.

l/es journaux de I«ondres n'ont 
rien _ ' " u ce sujet.

FAILLITE D’UNE BAN- ' 
QUE A PinSBURG

constitué sont destinés, en un mut, a 
serv ir de (’hambre dr Compensation 
pour les meilleures idées d»* la pensée 
libérale progressive »jul préparera le 
]»arti aux* fonctions, soit de critiques 
constructive» au parlement, soit de 
propositions législatives.

“Les question# incorporées dans Us 
résolution» ci-après ont occupé virtuel­
lement tout le temps de la conférence. 
Le sujet de* la prolongation du terme 
du parlement n’a pas été jugé du res­
sort de la conférence et na été discuté 
qu’incidcmment. La solution en est 
laissée au parlement lui-méme.

“Voici les résolution» adopté»** par 
la conférence «jui comprennent les 
principaux principe» adoptés à l’una- 
nimité comme devant servir de base 
aux proposition» législatives concrè­
te»;

“Le comité national libéral est d’a­
vis que*, tant que durera, la guerre, le 
parti libéral doit continuer, comme il 
l’a fait dès le debut, à consacrer ses 

‘ principaux efforts à la terrible lutte
rg. (Spéciale).— I*a où h pay: est engagé. Que, à cette fin,

joie qui règne au temp* des F«*-; il doit continuer à donner un loyal ap­
tes a revu un rude chuc, ce matin, pui a t»»ute.- le» m«*»ure» de 4guerre né- 
lorsqu’on a apprit que* la ÎNtts- c» - aire». t»>tjt en continuant à suneil-

ment accru» .-; « t d»'moyens a employ­
er pour n partir len charge» et les tax­
es nécessaires sur le peuple de la ma­
nière la plus équitable possible, et d’en 
faire runport.

(2) D'étudier la situation de la vie 
rural»’ au <';tnuda, «lu manière à élabo­
rer uric législation fédérale qui aug­
menterait notre production agricole < t 
qui encouragerait nos sans-travail « t 
no» immigrant» a se livrer a l’agricul­
ture.

(31 De fain rapport, apres étude, 
sur l’étaljissement d’un système d» 
crédit rural, et sur les modifications a 
apporter à notre loi des banque» pour 
qu’il soit plus facile de se procurer des 
capitaux* et des prêts pour les opéra-1 
lions agricoles, qu’on ne peut le faire tomb»

Le lieutenant BOMFO DIT! IS. du 22
ième régiment.

“Quelle >urprise attefMlait nos hom­
mes? Ils ne savaient comment finirait 
l’aventure.....’Dans cette obscurité, ils 
ne pouvaient lancer de grenades, car 
eUes auraient pu I»'.*- révéler a l’ennemi, 
là. tout près.

“Kt ils n»- pouvaient attendr»' long­
temps, car c’était un moment critique.

Alors voici ce «jui se passa:

“Une minute d’attente dans la nuit 
noire; et une deux, trois lumières ap­
paraissent au firmament, c’est plus 

|»iu’il n’en faut pour que nos braves of- 
[ficicrs. donnent leurs command» nn nts 
let <juc leurs subalt»,m»,s exécutent avec 
promptitude.

| “Dix Allemands sont la. Tout »1»* 
isuite les revolvers sont sortis des cein­
tures et braques sous b* n» z des enne­
mis les plus proches.

Des coup» <le f»*u partent, dirigés 
sur nos braves, beufeus* mi
cun n’est atteint, mnis d» s Boebc sont 

D* ux, »(Ui étaient trop près d»1*
actuellement.

(4) D’étudier, après enquête préala­
ble, le sort de nos soldats de retour au 
pays, en prenant en considération la 
nécessité de leur paye/ de» pensions 
adéquate», de leur procurer un entrai­
nement professionnel et telle autre ai­
de qu’il fau»lra pour leur permet r»* d» 
r» prendr»‘ la place »|ui leur appartient 
dans notre vie nationale.

(ô) De faire rapport, apn s « tu<h\ 
sur l’adoption d’un system» »l’»’»lu» a- 
tlon technique, en coopération avec 
ceux en existence dan» les provinces,

<f>) De faire rapport après étude 
sur l’opportunité d’instituer un con­
trôle fédéral sur les compagnies à r«’s- 
ponsabllité limitée, <le façon à empê­
cher que l’on frau»l<* le public pur des 
capitalisations excessive», ou autre­
ment; ainsi qu* sur Popportunitc d’u­
ne loi fédéral»* concernant la faillite.

(7) De faire rapport après étud*- sur 
un programme compréhensif d«* r» for­
me sociale et de législation hygh'ni- 
que:

(1) Des pension» à la virllb ss»*.
(*2) L’assurance par l’Ktat contr»

burg Hunk n*fivait pan OUV(*rt .scs 1er attentivement la conduite du guu- lu n»ala<li‘' <*t I'incupaciU- d<* travail.
Iportes comme à Tordinaire. Cettej'efticment en matière» militaires c*t (3) L’assurance contre b» chômage 

â.j nnnriT nr l LinniTAI un<* m*eux con-:civilc»; et que, €?ntn* tampt, les mem- flans certaines occultation» et indu -
AU ill JM I Ut L nUi 11 AL nue?* (le la ville et avait commen- bres »lu comité devront M’appliquer ac- tries.

--------  cé les affaires en 1862 a\ec un Üvemert à l’étude de* questions et! -----——
Demain, jeudi, le* recette» de» (ram capital (Je En lî8)lf yon problèmes de grande importance qui' Sir Wilfrid Laurier est le président

««ays h« ront nu bénéfice de l’Hôpital capital UVfiit augmenté (le ^6(81.- ae poseront en face du pays lorsque la et M. John Bain, d’Ottawa, le secrétai- 
Lénérni st.Vinernt H** |ooo. paix *cru rétablie. (re honoraire au Conseil consultatif.

nôtres sont assommés, trois autres 
tombent mortellement blessés et les 
autres, au nombre de cinq, sont désar­
més »'t on s'aperçoit avec plaisir <ju»’ 
parmi eux sc trouvept d« ux officiers 
teutons. On les dirige sur nos tran­
chées, avec un»’ escorte de trois hom­
mes neulement, tandis que nos autres 
braves, sans crainte «l’être attaques de 
nouveau, font leur reconnaissance et 
n vicnnent «omm» ils étaient partis, a- 
voc les rens»’ignément s voulus. Ils ont 
trouvé b urs prisonniers les mains liées 
sous lu garde d«,s tr«*is boml»ardiers 
«jui l«’s avaient comluit* à nos ligne».

“Presque personne n’a eu connais- 
anc. du fait. » xc» pte (juebjues-uns qui 

s»* trouvaient vis-à-vi» l’endroit ou n«»s 
braves étan-nt sortis et entré»; et l’un 
d'eux «jui * t l’ami intim»’ »le l’un des 
hems, lui a raconte le fait b'.vi* :<*impU - 
ment. 1! vous envole ce» (lucbjuas li­
gnes, qui j»1 l'espère seront rcpHsIui- 
tes, afiti »|U«’ tous ceux des nôtre» qui 
sont restes dans notre belle putri»*, le 
< ubiqla Tram ais, sachent que ceux «jui 
sont parti» ixair combattre les “barba­
res** ont le m» m» sang français, tou­
jours généreux, dan» leurs veines. 
C'est la meme braxoure «le no» ancê­
tres «jui ont défriché notre sol et fait 
du Canada un grand pays.

“Bien à vous,
“Un soldat «lu 22ièmc Bataillon dans 

les tranchées.
(Signé), “A. GAGNON.”

1
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MT-KUE D’ORFOBÜ

—>M. et Mme Irénée taueM-iin funt
vaft a laaia pareaU et ami* de U

d'une fille, qui est leur 
MM me enfant virant. Elle a revu au 
ikplitu* k»n noms de Mûrie Roi**, Al* 
rritt, Irene. Rttmin Jean CàoBiMiUn, 
Martela. Yvonne Gosielin, frère et 
•ôcur de l'enfant.

— ‘A au*M été Imptiaee iluna eette 
t parole- Marie Beatrix, Jeanne, en- 

fànt de M. et Mme Emile Gauthier. 
Bartam Etienne Koy; Marraine Marie 
Gauthier onelo et tante de l’enfant.

Le même Jour M. et Mme Virtor 
t.Krtaau faisait haptieé leur UU me en­
fant, nous k'« nome de Joæph Ar­
mand. Pnrnin; Joaeph Filteault; 
Marraine: Delia Rotddu.. praiel oncle 
estante de l'enfant.

î — Notre curé eM de retour .lepuie 
' anted! dernier; Il a été a Uijrh-Wnt, r 
«1 Mannonville, ou il était l'hôte de M 
Joseph Gendron son heau-frere.

— M Aimé Lamelin, qui n été bien 
HAladf, est en pleine convalescence

— La: vent enlève lu neige de» i he- 
mm.H. sans cela nous aurions beau à 
noua promener.

— M. Alex l'rouis est revenu ihi
« lUntier, mardi dernier.

— M. LucIMe Heasvchefiun est 1res 
bien 11 n recommencé son ouvni^e

WüLFBTOWN

• rents ici, samedi et dimaneh*
— M, le Dr Biron, de Weedon. était 

ici, dimanche.
- Ma.lame Edmond Morin est allée 

pasær la semaine a Weedon
Une autre lettre revue, ee» jours 

ci, de notre brave soldat Phélomon 
Tanguay, uetuellement sur le front 
français, nous uiinonce quil est en 
lionne aunte et que les balles des Bo­
che» ne |M-uvent pas l’atteindre. Tant 
mieux.1 aous le lui souhaitons de tout 
coeur.

Le» pluies de vendredi soir et u- 
medi matin ont iptelque peu gâte nos 
chemin* de • ampagne.

Le dernier exercice du ( hoeur di 
Chant aura lieu vendredi soir, a y 
heures, a Ta salle de l’école sans être 
ilans les secrets nou- croyons savoir 
que notre chorale nous réserve une 
surprise pour la mes ■ de minuit et 
celle du jour.

Mlle Marie Anne Leblanc • t al- 
Içc passer la semaine the/, se pa­
rents. à Winslow

KINt.SULin

SPECIAIEMENT 
POOR LES FEMMES
“Fruit-a-tives” Est Le Meilleur 

Remede Pour La Femme.
"KKUrr-A TIVKS”, »« mae.le a ix 

fruils, île si grande n oomméc, est tout 
parfeuliè r»*m'ni bu u fcf f f j ri/ f* mr

j ta U NC fit* SO H
iiCttt <*t Mjlit gtèiit

it
uslque ivou tlo 

-I xruws de 
>/, f/r Ciwjlo 

/Sic, J? PouUurs Je 
iet ou d'Af*ni

Le Président |Un appel au 
en Virginie President

Il iaul tésser toutes relations 
vt*c IWIIemai'ne. —

doux

ruit u tit
'■ 1J dul

h pal rutt,

M. t. Mme W ilsMn ont peine a ~e 
! souslrairg aux tlémon.'sl rations 

d'affectueuses euriosilé de Lt
population. — Des pholttoia-, \,.v -York -1. — Un apji
phes de-sappoinlfN.— ài ré<lactioll (Hiqilcl ont l olitl'i-

----------- I Uué !■ re/retté M. Fullor et .
Ilot Spriiiif", Virginie,bl^.—AiTi-
v es ici ;i il heure d'mttnehe ina-

•nnalités améritaines, proteste 
oiitn l'attitude de l'Allemegne r-iril‘l 
'ans l'aff.iin du “Lusitania" »t ri n fait

h

— Mme J O. Letelln r. . -t ,1, re­
tour d'un voyage à Sherbrooke

Mme k. Frotaine s*, t rendue, 
vendredi dernier, i h< z s s purent» 
Valcourt

S.- sont rendus u Klchrnond, mi r 
ffc-di: Mme A Mercier et u. fille, Mlle

R. Vi

<- S«'.o
*B^iil-u ti " tmrajr /ov/./»c 

iie tunable pour puriliei et cm., i 
sung et mlonncr l’énergie et lu vir 

''Tiv In boite, tj jHinr V-' "O, gran 
d*' -> ii L’-n*. i be/ le, pluinie**
ou i Fruit-udive, Luuit «nin-. *

■nf

leur

i1 soit de 
revienne

iourte durée, 
i n bonne '..int*'

OMPTON

et *|uM

M nu­
it M 
bent*

’ t*1 ! |uililic|uc de ( 'ompton, ;i 
Samedi ('ouper^'om ert au profit de l’at 

.■iiiti.r,.. (icinie St-Tlioma

•- A *tr baptiare, mercrodi. Jean- , * hn
Maris AMva, Hieme infant de M. et j 

Mtte N. t. HeauiVan. l'armln et mar- 
t.tlne, M. et Mme Aehiile» Boulanger.

'—Mlles Yvonne et Bernadette 
LtècheSta sont actuellement en veste 
.* fhvtfonl Mines.

— MM. W. McKsig. et H. Angi rs, 
dis Black-Luki . étaient de passage ici, 
réce matant

M. CV ri i au, *b >b*ntri.il. u
i tonne demi* r< lent, .1 la -alb |iubli 
quf une roufi «ace ur b s Cuiaia-» 
tl'éconumir

— Aujourd iiui, u Mpt heures, <laas 
lu sacristie, a ete chiintis' une grand* 
ine.vn* pour le repos do l'famc de feu R, 
Boulanger, recotnmundér pur »on fil», 
lléfiéphoti, de Solsgirth. Marts,

J-aura Mi r* redi. Vetulred M 
lée. Mlles I. et A. Vail.
Mme II. l'ariseau, Mlle Y. Lnlibcrt

r™"»»: Ihmanchc, MM. R. j i,,.» orgai i.satnc .-, ainsi que
Racicot, j. O. Lctcilier, L La- les orKani.satcurs st* .sont surpas-

; s*;k e*n travjiil et tut dévouement 
pour assurer a cette soirée le sue- 

M’es le plus complet
sic ctnoin etAoin eta 10ns/

Hl-.I.WIN \

A liai n , de I rm 
n promenade 1 lu * 
parents de fb lnima

M et Mme (
Rlviert -, 'int c 
leur» nombreux 
pour un,' huitaine

'I et Mme Allaire, de Garthby 
.Station étaient .line* tu In dernier, dan 
le- familles II. Allniri it .1 l!,,utin

MM t). Roussi .111 et N I risln tt* 
et/iicnt, mercredi, tic pu» »ig. t Si» r 
brook»*, |mr affaire,

M, J. Uyr, de Montfinu'cncy t tills.

tin, pour passer **ti Virginie 
deux première emninc de leur 
mariage, le président et Mme 
Woodrow Wilson -'efforcent en 
vain de »» soustraire à l'affee- 
tlieuse eni io. ité <|e la foule qui 
'obstine A 11e pa- vouloir res­

pecter l’incognito de .ses hôtes 
distingués et oui ne perd par une 
oeeasion de e livrer, en l'hon­
neur de ces derniers, à des mani- 
de ces dernier, à de manifesta- 
festations inoppt/ftune.-.

Af. et Mme Wil on * nt reçu 
Utl tel deluge de lue age (lei 
congratulations a l’occiisioit de 
leur mariage qu’il faudra une vé-' 
ritable armée de secrétaires pour 

'dépouiller » <• volumineux courrier 
Jet pour y répondre.

lie deux e]j()ux *' proposent 
n Mon b de parcourir en automobile tou ! 11 U |te la région et d'en » i iter les1 

nombreux iti jiittore que . M 
et Mm • Wils ou occupent quatre 
chambres à l'hôtel où ils sont 
descendu . la photograjthe- 
n’ont pu encore s’appnx'her du 
coti|)li in'é.sidentiel, n ' ure-t-nn. 

Une foule de généreux ami.s,Jl),‘ mmibreux (lét. 'tives veillent 
venus de toute part-, a sistaicul ;i ‘ ' 'I11 ‘*’111 11 1 in ' ra m I r; - 
.! cette jolie soirée ; au i il y a I1" '•»* l''> ‘H tmgués vi itcur
vail salle l'ombl.. Uareiettea.te <'e|»iHl:,.|| I. photograph ne

il

(lemandt* la rupture de toute 
1 lations avec ce pays.

Cet appel se termine par 1
a siKie, M. Coudert, va être pro- !:,/':tI;ée utvnnt; 
chaineinent remis au président “Nou demandetbs t vec

d" l'Américan Rights Commi t te1,1, lomalique avec un gouverne»
dont il est président. ment qui -e refuse encore a dr-

« et . pp. l, qui est couv ert d* ; s:u 0Ut,r l’acte du commandant du
centaine • d.- ignature de per- ------ u 1»' :"('îlo-1 sous-marin qui a coulé

et av e son adié qui n’a
pour faire cesser icn

^ ‘ crimineL'* de se- re­
contre nos indus-

r»' agissements 
présentants 

Pa* tries et qui. 
resté impuni, 

ener- .b l ' Ancona”

suivant 1 exemple 
a coulé le ipq«e- 
frisant périr des

Wilson par M. Putnam, au nom g:e 1 mpturp de-- r itions di-Am ricains non combattants.

— Le 10 couranl, dans la salle

CHOQUETTE

LE MAGASIN DES BONNES CHAUSSURES
Illich

Santa, S'il v ou- 
' de McPherson.

plait de m'apporter une paire rie chaussures pour patiner, “Lightninfï

LE CHOIX DK SANTA

» plu 
tout

belli
coeur ceux jUl, d une ma 

ont contri-j 
• belle oeu-

■Sc

ST-GEUARD

M Jv/sx'ph Goulrl, ih Wlrxiaor, 
(aii en viaiu .'hti (tes imu- ici, ill-

ruhacbr
— MM. et Mme Augu-vtim l'ruleau 

d Nap. Cruteau, de St-Jacques Stcti- 
. 9B e* Nap. Lehuux, tb- 8t-Gubrlel,l 
» tSh ht « n visite cher de nombreux pu-1

rgST.1 1 1 .T.-rrr-.T

niéic ou d’une autre, 
bin au succès de cett 
vie.

M. l'autcilX, (le Coatlcook 
tait de iKissagc *i Comptou, la 
maine dernière.

— Mlle. A. Aube, de Sherbroo- 
i , ,, , ke, est retournée à ce dernier cn-visituif sun Iji'HU-frere, M u K»» . j ,(droit, âpre a'nir |Xis,-(‘que|i|l.("- 

à ( ompton .chez des pa­
rent ;.

M. le cure I i.avallee était de 
passage a Sherbrooke, récem­
ment.

— M. Prix I loyon, de Sherbroo­
ke, était l'hôte de ,<>n 11ère, .M. 

(Ph. Povon, la semaine derniere.|
--------- o----—-

.uni. jeudi dernier
M ■' N' Marti I rat i 

voyage en auto ,i Bluek L.ik
--------- -O----------

LA PATRIL

* nu
J murs 

'•’'in !

et nous remeremn ' pm rnt pa s (>n assure me- 
d’uiie ma |,nt' h1' *'■' ont env' yç une d.•lega­

tion au president por.r le supplier 
d1' ne pas leur faire pia dre la b m- 

1 ne auii.aine ur laquelle ils c.imp- 
I (aient et on pretend que .Mme 
'Md on, touch* e (h cet appel, a 
‘intercede auprès du président1 
pour le I leehir.

Oui int son séjour en Vngiuie, 
M. Wilson ne s’occupera que des 
all.tiri- e.xccptioiiiiijlcmen' im­
portant*

nriepy i ; 
jour

— .Vlun-»ii ur le eurv N. A 
*b*lt nous lni»»ir («sir quiTrjii 
il .vont fri depuis ii»»ez longt* nips Nou 

un traitement pour une maladie uont 
il «lUffre depuis «»ez longlemp Nou 
faisons «le» Voeux pour que son nb

( hiqui
CAR

/le t algie MAPI ,K 'si

Au bureau de recrutement :
—Nous regrettons, jeune hom-| 

TTn . mm ; vous et inapte an 
é-rvicc: votre dentition e t mau-j 
vaisc.

— Comment v ela . Mon I n rc a j 
çti' accepte, la a'ia iin*' dernière,i 
avec le même râtelier

i 'JC- v

coeurs se réjouiront de la 

Lightning Hitch”, du­

rant ce fête -ci i,» ;un. leurs du patin et les joueurs au 
(biuret n .-ni pas inauqué d’apprécier les mérites du ’ Hitch

Un grand nombre de jeune 

posr-es' ion d’une paire de chaussures

'Ait* t I! au uiae la -ville du pied et rend le patinage

envoi Y agréable.

.|Oi U S PANTOl I I.KS pm R U UiKAUX DK NOEI

Notre ;• -ortiment de lo ttes sortes de pantoufles n’a la- 
1 . )!■■ qrpli't (|*H‘ de ce temps-ci ; vous y trouverez

presque tous les 
mes. Femme - et

■T vies prefer*1 
F n faut-.

des.prvonnes de goût jjlom-

/ JT

'

'/n
SUPÏRIin1/

T utes le: hcii sun 
en offrons un ass irtiment c 

raisonnables.

c e».t sollicités'. Ouvert leu. 
maine.

USSURKS

nabi* ", poui cadeaux ; nous 
idérable "t joli aussi à des

le soirs durant cotte

Choquette
sô Rue Wellington F fa*v du théâtre His Majesty’s,

lum'wammmnr.mxrB'izvj:**

FeuMmton de “LA TRIBUNE
StMorte! Secret”

i tciu r normale, d m'a pr* 
dans un abime vie un. * iv * 
v iiv Pub . en faisant croiri 
toit . il m'a dcpouill*' (les

eipih .un ( aime farouche,— il n'ajouta 
i *|i ! i - un mot. Mai d a mit en de- 
a un! voir de *!* f»iie (|iielque chose 
biens i'inb rieur de a jaquette. L

fut

I
si

lui piv-l

et
me

So. 92

J'•ut-et re

Marquise de Malboise ji|iielh .sont les charges dont vous 
: Marquise d» Mulhouse... Iialbu parlez, et qui peuvent me perdre, 

allez-voi»' iromvrj tiait-d. Si graves que je les suppose, vu-
«■s Mourcils et HUpposci que je Oui... rest moi. lui dis-je.lire silence m'importe peu au-
n avais pas ««usez peur, que U; (lui peut vous etonner a c«'point ?| o, » du grand service que j'ose- 
curkisitv 1 emportidt chev. moi J*1 dus rcts ter ma qu«'stion. rai vous demander, que vous seu­

le, parmi les êtres humains avec 
qi i je converserai encore, et»'- à 
même de me rendre... Consentez 
a (coûter, à exaucer ma prière.

sur tout autre sentiment.. ajouter une phrase humaine et 
Iji curiosité, et aussi je ne sais douce — quoique distante, com- 
quel bizarre orgueil a me titiu- me vous le (wnsez bien. Il n tait 
\jer dans .une situation incroya-J hors d’é'tut de parler 
We, excessive. |>r»'te a ronverscr, "Je ne vous décrirai pas la 
moi, Régine de Mallxù *e, avis- uid physionomie de cet homme. Ilu 
assassin notoire. av»*e un «le (* |gu.' \ ou I.» mnnai .•»•.• ;!'i
criminels prestigieux ikmt les( ituigcri»' la plus alamdante qm 
détraques du grand monde d«*-!fut jamais Cela me répugnerai* 
COUlKMit le portrait dans les lourde vous dire qu’il est beau M 
«aux. désespérées si elles n'ont plume voudrait, par dédain, evi- 
|«s k'ur place aux assises h>rs-|fer ce terme. Cependant, ce si
pi’ll v comparait 

"Uh bien, Hugues, te vrai 
franche. Il y avait un peu d»' ce 
ntauvnin orgueil dans i»‘s Igvttc- 
niint.s de mon coeur. Peut-ctiv 
allais-ie Unir te sevivt de cette 
destinée, «xtt»‘ existence même.

fait pivsque mentir que de pas 
ser sous sileiKe un trait si muni 
lest»’, même d*‘ ne pas le 
g.nct en notant des qualit 
tenue, d'expression, d'attitude, u 
n»' uis.tner singulière de façons, 

et de bonnes façons,
"Miguel Almado ou plutôt id’ou deiH'inl.'.it

Mu hi'l-Arm.-tml, t»'Ls s<>nt « » v»'- un mouv<m< nt
••titre mes mains . . IVut-éüv I» 
r(>mam'sque Kiixlit gardait-d k
dbrnlcr nwt delà mienne... I)ans ritables prénoms, qu'il transfor
U|wyconjoncture tellement extra-*ma a du sang bleu dans le 
•trdinairc, tout se bouleversait'wines, du snng de graml*'ligins 
'tins pepses*. dans nui con» U'* t un enfant naturel, l’enfant

et lamais je ne prononcerai l(> 
nom de votre amis, dus.c-je, en 
m»' taisant, ri •quer ma tête.

“Il eiH'lleri- '.'lit -ails doute un 
|s u. Rien »lans son intrigue ;c.»•■• 
la mondaine dont i! s’agit n’était 
de nature a lui » reer un alibi, à le 
disculper en quelque mesuiv Ft 
pourtant?... Ave» un étr» intel­
ligent, retors et voUmL n e com- 

soldi- me cet Almado. il i.dlail tout 
s delprévoir.

"Je lui demandai, fort siirpri- 
-e. quel s«q \ il attend,lil de 
moi, suivi ii ur a la disen t ion 

m s dut II eut
tont-

m m us» . que nia m* r* m*» b u" ' I- g» n.ilent -I 
guait par on testament.. lai un earif en or, qui ivndriit aj

"Almado éiymu-rnit av»-.• uuinn trou o de *'.'iiitiuv. et que U 
acrent de verit* extraordinair* 'juge d’instrurtion ne m'avait pu­
ces »irconstances iinrai.o-mbla-lenli'V*'. — par égard, ou pur di 
blés. Déjà ie n’tv happerai s plu traction. (Lrace à ce (Htil ius 

I; ingidière p» uétration do a 11 rumen t, Almado vint avsez vit»

.it I* 
où - 
■ une

'PL-iit 
le VI-

parol»', à je ne ai quell* 
lumineuse qui res.-'ortait 
moindres mots et m’env* 
cumnie d’une atmosphi r» 
rité. .Mai surtout j’étais imiuw- 
-ioiiii*e par la façon dont ce cri­
min'! parlait »le sa mère. Sa v ix 
sombrait sur ce mot, se faisait 

tonde et al teu Ira'. * -mme im-

a bout d»' a besogne, 
apt s. il ivtir.lit de la ' 
veite un (tapier et un 
Ces objets, protégt 
le

P
liri'.'ii
Je ne 
tinua :

—“J’ai sur moi, madame, et 
tellement bien encastrée dan IV- 
pai eur d’une douitlure »|u'on 
ne m’en a pas dépouillé, I»' iwir- 
trait d»- ma mère, et son testn- 

I ment. Si vous n’aviez p*as 
pense»' sublime de venir me 
ver pour vous adresser à ma g 

| nérosite, a »c qui me reste d’ho 
neur, j'eusse anéanti »» s relii|i' 
je les »‘usse décimées de mt

pas
Oll|

il IC
oui

1 n instant 
cou tu re ou- 
médaillon. 

]>ar la toi-
raide du revers, n’avaient 

rév I. leur pr» -cure quand 
fouilla le prévenu.

“Almado me dit alors :
—-‘‘Madame, je vous co

• d'une ferveur religieuse. 1res reliques, seules choses 
interrompais pa 11 cou-,ni»' ."i. nt précieuse.- au monde,

ce reliques que je veux soustrai- 
r» aux mains abjecte- des poli- 
ci* r- et (h s bourreaux. Consenti­
rez-vous à en être le depositai­
re ? Un jour peut-être, absous et 
libre, ie vous pri» rai de me le 

liv 
i en 
joie

.itragé. Ce nom......ivres, qtli n’osent le prononcer,
1» j» une fille, eom-|n'est-ce pas?... Que cela suffise!. 

■ loivcid ib ineu- Ne me questionnez jamais sur 
a l’é* art de toute un sevret si terrible. Aurais-je 

■ "' nient le droit de vous laisser 
Ciel, qui, dans !'i- ' ’trevoir la faute et le calvaire 

au fil- est tombé d'une femme, d’offenser la pu- 
lucar de conseien- deur d<‘ cette tombe, si je ne vous 

ci permet que ce malheureux J devais pas, mon ami / bien-aimé, 
pis te et dé fende ce qui doit ê-! l'explication du eri^ 
inaüaqué! jle mrdheur de voy

“Ce nom, que je ii'éeris pas,; in. tant, 
même pour vous, que j'ai juré de 
ne inis révéler, il est sur vos lè-

pa
ou nom «1» 
sa niémoii 

.■r très haut, 
j hont".

“Reni i 
giimninie 
ait brilk 

c» 
rc 
tr

cri al e < 
ac’

dont j’eus
accuser un

(A SUIVRE)

Sirop de domine» de 
du Dr Fird

Guérison des plus grf>s rh 
lo et vous en serez des plus sut'
St-lk niq. Montreal

in Composé 
mers .

inf f.lifcle. Cssaj'cje- 
it Délkit SOI ru*

. vous le: 
■ serai de 
mrai lu

l'V*

■dtmCc.. Et sans doute, étant fem 
tw. JC rH> pus me défendre tout 
a fait de goûter In saveur viole n- 
♦c d!une si Vertigineuse minute, 
j ‘Xa porte s'ouvrlt. Almmly 
qui était assis.'se lèvn 1 *■ iug* 
fql dit:
• —Voici madame lu nwirquu-' 
le M:d!x»ise. qui n désiré wu- 
pftilvr, Almado. SoV?. si'iulld» a 
un tri honneur. Quoi que mmln

me iHiui' qui |M)iu1.i*it m’a i 
qui m'aima!... igu m’eilt 
nu hautement, noblement, i 
'Almado s’m réda la voix bri 

—"Quoi qu’il arrive, lad; 
et par (|u«’lque issue qu» ie 
te d»' cett»' vie infernale, j’ai

eut -» 
. ix 

»me 
i m*

j en 
Mir s; 
le m

d une faute. Et cette origine, si 
volontiers imaginée par les h» 
n>s »l«' bagne qui ont de la le»--
tuie, est vraie, hélas! en ee qinjsnlu ivc! : eVst que nul au monde; 
le concerne. 'ni’connaîtra nia veritable persnn-i

“San.-» paraître observer son e- milité. Depuis la minulM ou vou-1
motion, je lui dia bricvTment e» « tes entive i» i. i'a unite • n moi-
qui m'avait décidé a lui parler. Il meme: hormis vou neui me la 
ne pouvait déshonorer une fem marqui *• »l» Mail""-.- Oui. di ­
me. Quels que fussent ses eg.-.n ■ que j’ai entendu votre i- ne 

, . . nient.s, je me rvfuaais A IVn erwi Kt vou.- allez n* npri idic • *'«ni'il
nie la marquise ait a yous déniai’- n» capable. CetH’iidant, s’il v vov ivpri sciit»'pour m"i * o 
der ou u voua dur, il vous sera „n intéré’t de défense. j«* l'a- i'ai songe à vmi- * *11'., m,
tjnu compte de votre cotiliniK’» vvrtissais qu»’ peut-être, de mon ><vr» t C'est I* meilleur nioyeii!

Xa rC rc'’'Ppvt envers en*' rtH»'. je connaissais contre lui d de le rendre ina» »e-sibl. . ux! 
Apres »« petit dwcouri». pn*-,charges asse? gravas p,n!r q.i*- mitiv- in.uaa'ssiM»’ a »» tf( -, 

nonce «Vv* une emphase soleil- nH>„ si|0|U,, valût le sien, et que eu t»- infâme, qui va me coml.m 
1 »ri’ eietin» te venais lui offrir eette transac net . ni'cx»» liter iguomini» u-,

Avâit-u ou non remarque »• Uon. ment Lnuit-etre. « t dont rhvpo !
OUI v citait lie me trapm-r m »■ ..y j ,’ris.e . t , *• de ma min.
tFitngtnH’tit mot-meme? I,n com ...... ‘ I-....... i. * L.1,;Î:“.....‘.V "S. v,m- ,..mmis\le-

V-..I M->■ i"a. naioie;. Almado. en «pioi la so I
S«ul »V«X !»«... .kt : I l’Il'f,- s’il -e l .u I-» I le » a 11 .

sont s,.s pK’juges «tro-j 
ces. me rvpondit-il. qui m'ont pri 
védunomet de rheritnge aux' 
quels t’avais <lrv>it. qui ont t>ei-'

• mis à un miserable de martyri- 
impunement. Sa tentative tK>Ui 
a»r ma mère et de me supprime!

1 m’assassiner, moi, pauviv en-| 
[faut sans déion se, à échoue , 
tvir un miracle ' Mais II m'a tué 

j moralement, il a détruit mon ex

eusse av 
itivi v il'un .s» 
m de cell»' * j 
|nuir son ht 
n malheur, 

ms ses mains. 
nùss.'Ut I»- me lottes. Je 
sceller les pK ura qu'il 

!«l»‘ me dérober
"(Juand il remit son

I.' I.

»»• d-

nu et 
amiah in- 
ui me mit 
jniiliat ion 
et cacha 
qu'alour- 
!»• lai • d 
essayait

calme,—

SoUon Parue par Almado en ajv 
tnant qui j'étais. Seul

maintenant, il ne se rasm’v 
mais demeurait dans un 

t visible, d’une pâleur 
. pouvait être normale, lesj ^ A ^ 

dilatés, tindis que ses lèvres | 
t quelque chons’, d’uti 

L qtte le n’aurait rn ti |tf|
si cr n'eut été k< 
u» toujours js»r no 
ceux qui fufrtjent no

son visage. J'avais A jaitie t»rmi "ni \oo
1 .1*'. qu'il prit vivement la parai» ;.Al"1

—"Mad.i'% «lit-il. t'ignore c"'Xv *'» ' ,', ; 
’ • l 1 —"t sem

t/oria
,ft SaftatsI kü Dr 30 Ans

GRATIS

encriers :

tYna T««e 
hsir» La 

Wtaâha 1 .N Ou*

JtJSX
D mai ,
ICA.lUtlk » |Nxf\l’jHtKU
»t t M ' i » I

KtüU’D •“I, N i|ti| AM
tux nt l« mik t cl pr«i.!i.»f «lit ,“.t 
de W . ! V uti, 'or* • •
tv-tSWcnunt i» pi mit « - . «i t 
lontcvrs (ju’il • * tJDxtK »I« If a 
dixtinjMvr Jvra«(M •! • » •• i; “m\ .

Gouraud’*

Oriental Cream
lia* t •<*•.»« è os

u la rendre. Si non 
trou- ’lii néant, ou j»

En mourant, j mrai la joie u 
avoir qu’elli s me suivront *us- 

11a -la. sous la sauvegarde ■ vo-! 
ttv loyauté et de votre pitié.

‘ Il ajouta:
V, ila 1* ser* » » dont je par-; 

iis. J'y t i»111 s par-dessus tout. 
Accordez-le moi, et je vais vous 
jurer sur c»> portrait sacré que! 
iamai-- le nom de votre amie n»'' 
sortira de mes lèvres.

“Quand Almado se lui, mon 
cher Hugues, je restai pensive, 
incertair.». Ce dé’péd. qui me 

. •ait une entente secrète avis' 
un t»‘l homme, je ivpugnais a' 

<T>t* Des oiiprons, d» s ré-j 
flexio.is. *> pressaient dans ma 
i't« .. (j , ( tait- o qu*- celte feu- 

me dont j'aur.us à i io tTvei l’i­
mage et la réputation.

'.'». ..d*. * Kl—. 1 . m*m t l’oid de I 
ém *•• d singuiu:'. Tout à cuu|i.,
I me t( .'.dit la miniature.

“Revardez. madame la mar- 
.'*-* de .Mahioise, dit-il. Voicil 

ma tuera. Sava z-vous comment 
cil»’ s'aptK'lait ?..

“S»>n intonation me fit courir) 
u l< \ » me- le frisson du! 

pressentiment.
"Et alors il prononça le nom... 
"O Hugues!... »( nom....
"Si vous saviez!....
"C’est celui jxntr l'itonucur du-j 

quel nous donnerions l’un et l'au­
tre notre vie. Et cependant il 
nous est odieux Bientôt il n’cx- ; 
istera plus— Nulle autre fem- 
me. quand je serai la vé>tr» ne '■•• 
Hutefa phis Notts de'ens tout: 
accomplir pour (p.i’il demeuré in-j 
tact. Cclh qui le frnrdc dttts la 

MontrCM. Qa* | t.-mbe a ♦.tnt souffert po<Lr qu’il

»(• »t» *»•* »t» *1- -J- -J- iJ.» - A, »(• »'• L** »*(« tSu tlm ej* t$m Am dt* «Ji»
'*
*

*
♦

rfkct icit«> t
ï iesl a voîre

t

-î

+
*î‘
•1
*

b d agit ( in cd^’a- utile •mènn temps qu'a- 
•' 'le *: qui appoi tcra^ilu» de confort à votre intérieur, 
•g’ ’ :<■ u sommes en mesure de s?tisfnirc A tous

v**- .l' -tr.- tir ce rapport.
N** . .ivors tou' ce qui se v, .-.d . n appareils electri- 

: > fixU.it , obif is d’utilité pratiques,(|U<
etc

•. lam
, t*

Spécial J er à repasser
t:lec!ri>]uc à... $2.00

j Jos. lacombe & Fils, Inc.
^ 79 rue King
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Problèmes
a l etucle

l’n romité Libéral vi«-nt d'etre 
formé pour l'étude des problè­
me*! suscité*! par la guerre. — 
l.es membres de ce comité. —

gronde utilité. Delegation
a Ottawa

l'lu*-ieur> membres du congrès 
des Métiers et du Travail se­
ront reçus par Sir It. !.. Ilor- 
den. le lî janvier prochain. —

Ottawa, 22. — Un comité lilx - 
ral national a été formé lundi mu­
tin, dans le In roau de Sir Wil­
frid Laurier, il comprend cin- 
Utiante membres représentant 
toutes les parties du pays.

Il y a quelque temps. Sir Wil­
frid écrivait aux diverses organi­
sations libérales du Canada le> 
priant d’envoyer des représen­
tants à Ottawa pour le rencontrer | 
et former une organisation pouri 
étudier les questions publique*.i 
Or, les représentants libéraux se' 
sont rendus à l’appel du chef et la 
réunion a eu lieu avec, comme 
résultat, la création d’un comité 
permanent Libéral National.

Jusqu’ici semblable comité per­
manent du parti de l'opposition 
n'existait pas. L’étude des ques­
tions publiques était laissée a la 
presse où aux particuliers. Ha n 
que l’opposition n’ait aucun pou­
voir administratif, elle a, cepen­
dant, un devoir à remplir, et IV- 
tude des grandes questions p.-u 
un groupe d’hommes capable 
tant pendant les vacances, qui 
peendant la session du parlement

peut-être d’une 
pour le pays.

l.i- comité national s'est divisi 
en plusieurs sous-conjités. Au 
groupe principal on a confié l’é­
tude de la situation financière du 
pays ainsi que du problème de 
réduire le fardeau des taxes une 
fois la guerre finie. Un autre 
sous-comité s’est chargé de la 
question de l’immigration, il y a
aussi un ■comité qui s’occupera de | Ottawa, 22. — La deputation 
la question du transpor t. régulière annuelle du Congrès des.

Sir Wilfrid Laurier est le chef Métiers et du Travail du Canada.! 
du comité national qui se eompo-'auprès du gouvernement tede-; 
se des messieurs suivants: ral, viendra ici le « janvier pro-

Sévérin I-étourneau, sénateurjehain et sera reçue par le premier 
Marcelin Wilson. Alphonse Ver- ministre et les membres du cabi- 
villc. M.P. Alexandre Sfhith, Ot- net. Comme il no sera probable- 
tnvve ; l’hon. A. R. Warburton, 1. ment pas présenté de mesures lé-, 
1’. K.; M. John Muir, Brantford ;;gislatlYes à la prochaine session.! 
bon. Rodolphe Lemieux, bon.lie Congrès devra se plier aux 
Charles Mnrpbv, < . M. Goddard, circonstance* créées par la guer-; 
Ottawa; J. G. Turriff. M.P.; F.|re et le travail de la députation 
R. Carvell, M.P. K. T. Congden.ise bornera aux questions affee-| 
Yukon; sénateur \V. C. Edwards,! tant les gages des ouvriers en 
bon. Walter Scott. Regina; C. M. rapport avec les munitions ,■* 
Bowman. M.L.A.; G. Fred Bear- lournitures pour le milice, 
son. Halifax; George 11 Watson.t II sera fait une exception, tou- 
K.C., Toronto; J. F. Atkinson.Itefois, pour les facteurs qui, 
Toronto; bon. Sydney Fisher, P.(par l’entremise de leur secretai- 
C. Larkin, Toronto; À. R. Mc Mas re. A. McMordie. de Hamilton, 
tel, C R.. Montréal; A. K Came-1présenteront une requête au di- 
i-on, Montréal; G. D. Conant, O-'veeteur général des Postes. Les 
shawa; S. W. Jacobs, Montréal :jautres délégués s’occuperont siir- 
sénateur Raoul Dandurand. Mont tout de munitions et fournitures 
real; bon. William Pugsley. St- de guerre.
lohn;hon. Alexandre Tasche- 

ieau, Québec; Ernest Lapointe. 
M.B.. Kamouraska; F. J. Kearns, 
Saskatoon; Thomas McMulb-n.

Sea forth ; H. R. McGiverin. Otta­
wa; bon. W. I-. MacKensie King, 
bon. VV. S. Fielding.

N’en Doutez Pas i
Cela Paye de Magasiner a Bonne Heure
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Soit* importées, les plus nou­
veaux dessins et nuances. Ces arti­
cle» do qualité se vendent 
maint1 endroits pour TV
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è Soie trè:
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île fantaisie.
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CRAYATKS KN 
de Soie

T R IC'

r bel
Uni» ou <le fantaisie, 

unies, plusieurs combinai 
reuse s et de lantaisie.

50c, 75c $1.00

1\(fH ( HOIRjirriM U

\vn <Jt- Toilo, (Uns une lioÜ 
Spécial, 2 par boite

Ml SSII 1

Pou 25c

MM * HOIKS POI It

ntw \ti:s iik i.'i 11:<. \N r 7:.<
Nouvelle* oir- Francai-,-, i‘ 

sanes ci Hindoues. Ombrées, are-er. 
Ciel. "Paisley” et Velvolc-nes ums. 
t’n exhibit du beau. Larges de for 
mes; style ‘‘faeile-à-noue; '.

Toile,
*1.00.

M KSSIKIRS
Valeur spéciale, *> pour

Unite do fantaisie

MAt.MITQVKs K( H \ItPKS 
(ROOHKT
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.'die. 75f *1.00. *1 2.».
et $2 .-.(i

.I..-.0. *2.00.

I C I! \RPKS I-V SOIF
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Cn» veritable leautr pour *2.oo 
Mise dans une licite de fantaisie

Mor< hoirs Di. son:
! ■ i n r 2ôr. ."i0r. Tâc.

dOF< HOIRS SOIF KH Vhi

Spécial . 50c

t vscft Fl i fs a-tfli >
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Wo^Æv river un frro« Int de 
d’hiver, bandes en four- 

styles “Golf”, les plus no,; 
couleurs, en étoffe, quelques- 

mnes douldée» en soie. .r»0c. 7.*»c. !<l.bO 
S 1.2." et S1.Â0.

Nos cas(|uettes $l..r»0 sont ex­
tra bonnes

Le Magasin Anime de l’Esprit de Noel
Ouvert Trois Soirs Jusqu’à lO Heures
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Il IM>\ ?
Jupons de lantaisie, en Taffe­

ta*» de Soie, dans toutes les nou­
velles nuances S.V00

Jupons en Messaline, avec 
Falbala n larges plis, et>uleui;»: 
l’addy, jrris. brun, marin, Al ce 

' : ,u

Jupons en satinette, avec vo­
lants de 1«» point - très nmpb 
avec plis crêpés $1.50

( \ih:ai \ ftii.ks m: toiu
Nous mentionnons ii i quelques 

articles, qui seront certains tie 
plaire et d’interesscr les tînmes 
a la recherche tic Cadeaux, par­
ta* qu'ils sont tous utiles, et aux 
bas ui i\ que» nous les faisons ils 
sont certains tie donner satisfac- 
t ion.

Ut iles Essuie-mains ..
une variante tie prix tie âfte a 
S2.00 v bat unt

500 serviettes <le table, toute» 
les grandeurs, tous les dessins et 
toutes les qualités. IVix, la dou­
zaine, tiepins S 1.50 à S 15.00 

Taies tl’oreiller. avec initiales, 
i '• 25

Toile Damassée, la blancheur 
tie la neipe,t72 pouces,

I
Napperons de fantaisie, “Doil­

ies” ronds ou carrés, Nappes à 
Thé, Séries pour lunch, Essuie 
mains d'invités, etc., etc.

t m vi.RTt ui:s m \ m. \s- 
si:ks ai nrvFT

Un ffrantl nombre tie superbes 
dessins, variété tie couleurs, re­
couvertes en satinette, satin et 
soie brochée, l’fix S5.00 a $18.00

t (»rverturi:s i:n i. mm:
Utmvcrtlires en laine, tic* fa­

brication Ecossaise et Canadien­
ne, un f^rantl assortiment de 
urantleurs et tie qualités. Prix, 
la paire $2.98 à $18.00
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Pour MeHHictirs, Dames et En Un U
Vous trouverez, ici un assortiment de mint* pour Messieurs, Du 

me- et Enfants, lequel, nous osons le dire, égal tout autre a Sherbroo- 
k,., _ et eela a des prix plus bas qu’aillours, la qualité considérée va 
sans dire. Tous sont dans de jolies boites pour les fêtes comme cadeaux 
à donner. Rien ne fait un meilleur cadeau.
liants en Mocha, doubles, pour Messieurs, toutes les grandeurs *2.0» 
Cant - en Cape, doublés, pour Messieurs, toutes les poivres, brun 

emenl
liants on S ■ .t wf■

• S . e, r- i M- • •i**’ ' ' »*■“*
Cants en laine, double tncot, pour NÜ^Ieurs. l’<f. brun et nn.r S2»n

t. \\f< 1*01 'R D VMI s»

fntneais, i>o\B l'aetv( innt -
et le:

.... f1 1 '•*» 'f. ■
grundeuepièsr i -

Cants en vérttaMu rhev i -au français, tn-i fusant «tailles dans de- 
peaux de choTeVWH*N*s piqtue et <perpos.«s, en noir uni et 
Man. ; au-si en noit avet >è|mi- nlaar»* et de*u- l't-od. s blnnes, 
ou blanc* avec piqûre* noin* et des 11 brodes noir et brun. *l.ai 

Cants en Cape, pour Dames, In imite > « *1.00
Cant* en Suède, pour Domes, no* < et gris . Sl.t.fl
Cants en Mocha, doublés en soieJpour Dam^-. tout^ le pointures S2.

/ X ^
MOI ( HfHRS DF XOI tv.

\u. une liste /i elll piet LC potWles FeteS ll'Cst Complet. Utlis MtoUebolfS 
l’as de fénurie ici, bkdTiue les conditions commerciales à l’étren- 
ger renflent difficiWvachat îles plus belles marchandises. Comme 
question'ile fni^etbs assortiment* ont franchi les limites des rayons 
qui leur étaient destinés. Nulle part ailleurs vous ne trouverez, tir
choix att*»i admirable - depvii le* création vap..... ............ '
par îles doigts de fees jusqu’aux mouchoirs ordinaires. I.es prix 
ne sont pas plus élevés que l’an pass.

Mouchoirs en toile unie, pout 
Dames, depuis 10< en montant 

Mouchoirs en toile avec coin 
brode à la main, pour Dames 2.r.i 

Mouchoirs en toile fine, avec 
initiales, brodés a la main, pout 
Dames, chacun 10c

Mouchoirs en toile tics fine, 
t ..n laves, initiales, et brodésj. 
la main, pour Danes. 2 pour 25e 

Mouchoir* en toile, avec our­
lets larges ou étroits, depui- 
>1.50 ii S.'Ï.OO ta doit/.

,t \s; | \ SOIF fOl R DAMES

fiat . n soie noire, blanche et 
de couleur . marque 'Holeproof 
1 .i paire ., *l-ûo

lias en -oie, marque "Niagara 
Maid", dans toutes les couleurs, 
et avec hauts de differente» cou­
leurs. I.a paire . *1.50

Mt l lt I I DF » <>l
font DAMES

F ne veritable profusion d'at 
tiole- de cou, le chic et le fashi 
..liable t'n grand assortiment 
était ut ta 2Sc

Sur une antre table, votre 
choix pour ■’■û<

BLOCSES
Fu Crepe île Chine de 

dans Imites les couleurs 
mode *-

ii b
<2 ‘.f>

(RW VTFS 1*01 IC
MESSIFI Ks

Nuances unies, toutes les cou-
■"'Or

Un autre lot, dessins de fan­
taisie, .’t.-.r ehaeune ou .’t pour *1.

B AI V VFFSFS "ISSFFI ”
Ci cadeau très approprié et 

des plu- serviables. Assortiment 
• nmplct Prix *2.75 & *5.00

I Mil.IFRS DF FASTAISIF
One très grande variété de 

t vies et de dessin . Prix variant 
deptii 5#c chacun à *1.25

CH \NDAII.S, etc.
Chandails pour Dames, toutes 

le- couleurs et tous les styles.
*2.50 à *10.00

Aussi un grand assortiment 
de (diets. Cravates, etc

non fs \ roufs et soie
De: modèles exclusifs de robe 

en Soie, non confectionnée» »d 
mises dans des Imites spéciales, 
depuis *1.25 h *2.50 la verge

Magasiner aussi a bon heure que possible et évitez la
poussée de l’après - midi

Ascenseur à tous les Planchers - Chambre - salon au

BAYLEY
Une jeune

heroine

Dhl .\ ithl’i ILS décès dppui 
Paris, 22. — U‘s morts rccon-| ro.

'jtes de M. Vaillant, député socia-

( cita While, l ne petite servante 
de 17 ans, déjoue par sa vi­
gueur et son adresse, une auda­
cieuse lent alive de vol a Wor­
cester. —

liste unifié du département de laj n.steront vacant

le début de la gucr- 

Sans aucun doute, ces sièges

— ‘ ; “ . ... MORT HEIdecrocher le récepteur de I ins­
trument. Etendue de tout son 
long sur le plancher, elle cria de
^ S“S Wnd^ce.StlsHnç. ot de M. ^^^J^^hosViiités.

pr la victime et î1'.' l Vingt^inq des .
immédiatement 1 Lira, portent i. quarante neuf e,s((nt £ S(,na( ,,

au voleur!” 
les cris poussés 
elle téléphona

jusqu’à la fin 

ièges vacant:

BRFTFI.I.Fs F l BR \l FFFTS

Dans des boites de fantaisie 50c
RR Kl III EH DI NIA

l . n «li* fantaisie . .. 35c

BRFTFI.I.FS PIM slid NT"

Unite de fantaisie

( Il \M) MI S EN EURE
LAINE \ N GI. MSI,

Nous ne naivnons pas de dire 
que nous avons le plus beau et ] 
le plus grand assortiment de Char | 
dail? do la ville .Notre étalage égr- 
!e ce qu'il y a de mieux dans le1 
genre au Canada. $2.50 à $7.50 

t'oyez nos l'y jamas Viiglais faits 
pécialement pour nous. Toutes le 

grandeurs .. SI.50
Vnyfl»/ Pyjamas du Ceylon, notre 

magnif» ,ue spérial. Toutes les 
grandeurs . 52.00

ii: poste central de police.
Apres avoir obtenu l’adresse!

! exacte de l'habitation d’oii l’ap- " 
pel était parvenu, le chef de poli-] 

(ce dépêcha une escouade d'agents | 
Le courage et la presence d es-jsur les lieux. Ils découvrirent lai 

prit dont une jeune fille de *7|servante qui se débattait sur le] 
ans, du nom do Celia White, a su | plancher tout en continuant aj 
faire preuve en face du danger crier “Au secours!" 
dont elle était menacée, a été] Les deux voleurs déranges par: 
cause de la fuite de deux voleurs[ les cris de leur victime, jugèrent ] 
qui s’apprêtaient d piller la de-1prudent de fuir. Ils sortirent pari 
meure dont la jeune héroïne a-|en avant et s'éloignèrent de l’ha-

nombre des sièges 
Barlement Iraneai-

vacants 
par suite

vingt-quatre 
autres à la Chambre des député.

vait la garde.
L’incident s'est déroule ven­

dredi soir dans l’habitation por- 
ilan*. le No r>.'l rue Coral, ou de­
meure la famille de M. Saul Li- 

] gham’. Mlle White est employée 
en ((iialité de -ervante chez les e- 
poux Ligham. Elle était seule au 

! rez-de-chaussée de la bâtisse a- 
| vec un jeune bébé qui dormait( H EMISES DF I \ V! \IS1I

i*m R hommes pai8ibiernent, lorsque deux indi-
1 vidus au moyen d’une clef ou- police, qui n

ilrssins anxn.-tis: blanc, de fentni , ,, .
.levant* en ,.io: Zéphire* F-1demeure et pénétreront

cessai*. "P. K.", etc. Chaque chc 
mise duns une Iwiite de fantaisie 

Prix: *1.25. *1.50

t" ' ' ' ' " v ri rent la porte d’arrière de la cherches
en soie; /.cpmres r.-,................. i pénétrèrent à l’inté-Jcs coupables

rieur. Idt servante était occupée 
à laver le plancher lorsque l’un 

sl 7- j des voleurs qui s’était muni d’u-1 
ne longue corde, saisit la jeune 

— fille par en arriéré et la bàillon- 
solidement. Il lui lia ensuite

bitation avant l’arrivée de la po 
lice, l.es deux intrus avaient ou j 
vert plusieurs malles et tiroirs] 
de bureau, mais ils n’ont pu met-] 
tre la main sur aucun argent.

Mlle White, bicOi qu’en proie a. 
une crise hystérique, a pu cepen­
dant donner une assez bonne des­
cription des deux voleurs, qui é- 
taient masqués. L’un pèse envi­
ron 200 livres et l’autre 115. La 

’a pas cessé ses ro­
ll bon es|>oir de pincer

STAR CLOTHING HALL

j. Kosenbloom
LE MAGASIN QUI BAT LA MARCHE

NOUVELLE REM K

na ■
les mains de manière a paraly- 
er ses mouvements.

1 e plan des voleurs ayant ré­
ussi jusque-là, ils se mirent a 
fouiller les appartements de 
demeure en tous sens sans no 
plus s’occuper de la s< rvante. 
Cette dernière, a force d'efforts 
réussit à enlever le haillon qui 

ilui fermait la bouche et après 
! s'être roulée près d’une machine 
là coudre sur lequel reposait le 
'téléphone, elle réussit à

Montréal. 22 — On prête a M. 
Ernest Bilodeau, de la redaction 
du “Devoir", dont le "Canadien 
Errant" vient d’atteindre sa cin­
quième édition, l’intention de pu­

la nlier prochainement une revue 
littéraire hi-mensuelle, dont le 
prix d’abonnement ne sera que d( 
soixante-quinze sous par année. 
La nouvelle publication paraîtra 
vers le 26 décembre courant, et 
sera adressée à toutes les per 
sonnes qui en auront fait la dc- 

ébranlé mande par écrit à "Revue", rn-

“Çlle ne rejaillit pas hors de la poêle”
Lorsqu'une ménagère anglaise (inl habiter loronto, 

l'une des difficultés qu’elle eut à résoudre fut de trouver une 
bonne graisse. Elle raconte ainsi son expérience avant et 
après l'usage de la

“Mieux que le Beurre —Meilleur marche que la Graisse.
"Le prix du Leurre m'en interdisait l’usage et la qualité 

variait avec rhpque lixre. .l'essayai de la graisse, mais 
l’avais jamaiJaiméc. «flïnt touftWfK fait usage dan^-Rlon 
pays de marairine qui n’existe pas sur votre inp^ne. I<i 
griiisse de rof conservait un goût déiagréable^^falgré l'em­
ploi du dis (\i citron pour la clarifier^ De e lasse, je fis
usage de la ’llomestie Shortening”,/e quiZmit fin a tous mes 
ennuis. Je aTiis satisfaite de oettergçjl»se pour plus dune 
raison. Elle est moins chère que le^urrc. la graisse rte rnt 
ou la graine ordinaire. Elle est ^e qualtté toujours égale. 
Les mariftands en ont toujours un approvisionnement 
fraîchement renouvelé, évidemment a cause du tort débit 
qui s'en fait. Elle ne se détériore pas. comme II arrive pour h* 
beurre qu'on garde an delà d'une semaine. Elle est écono­
mique. parce qu’il en faut la moitié moins que de toute au­
tre graisse que je connaisse. Elle ne rejaillit pas hors de lu 
poêle comme font d'autres corps gras. Elle ne change pas la 
couleur des aliments. Elle rend les pâtisseries plus légères et 
plus assimilables que je n'avais jamais pu le faire aupara­
vant. Les beignets frits dans la “Domcstir Shortening" sont 
plus gros et plus légers que ceux faits avec la graisse. Cette 
gra'sse est sans pareille pour faire Ifs gâteaux; elle ne con­
tient pas d’eau et n’alourdit pas les aliments comme fait le 
beurre très souvent." (La personne est nommée à ceux que 
eela intéressera). »

CHEZ Tors,LES DETAILLEURS

The Harris Abattoir Company, Limited
TORONTO

la machine »uffi*«mment poursier postal 2.'it. Montréal.
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LA TRIBUNE
SHERBROOKE
Kim irj < \>ivo

19I1/. rur H« IIiiii»lon
THIBUNK" imprimée et
i j ; I • < • !*• i'ubheiiti<»ii
Tribune". Luc., Sherbrooke,

corresiKm^anre «loit être mire*- 
omme ut l-a Irihiioe", Sher-
kr, IV (i

AiHiHocmcni
^uotuiienn#*. Sherbrooke, R*?r- 
d'>mirile par bruiée.

iu-Mne, aiiit'uni: $2.00
\ K* nc<‘4t pour Anncmciü

Les Canadiens-français
et l’enrôlement

I.** ‘ <';tn»«Pan Uourier^’fb* Toronto, 
Mivratxon du 10 dec) revu»- rutionai** 

1 p«»ur !»•* Ahirlais) - < t rnaniee <«* 
iiayet»- (pour nou*( h r»*»;u la conuiiii-

d»* juatice, donner comme le» autres le 
coup de pied d< l’âne aux I ana 
dieu Kramais Durn» le “(Courier” 
«le la semaine demiere j’a» vu <|u’on

riia* lie nn« 
i, Md.; 
Adverti.

ton» Adv 
• Adverti

de Uubli' ité; 

.mj; Agency.

i*rt
ntr

• I* Agency; 
Agency.

K h Adv. Agency.

imtrat.

I 14
l'jc
üic

le

ti atn#n »iu. nous reproduieuis, tou-limitait Boura sa et I.averrne de :lâ 
.l .u.t b - Canadien f rançais «*t burirbe ” Il peut fort bien fa»r«* «iu«- 

ti.j-rt «ment a -’enr«der ( V ,t un do |j,. ‘Courier” et moi «lifférionM d’opi­
um* nt «pi«* c« tt»* i#ie« «•, et qui mérité, Jen matière politique, avec* «•< -

• plu d’un point de vue, «l’être lu «*t messieurs; mais y a-t-il la matière* a
inédit J les traiter <le lâche»? Tous <l«*ux H4»rit.

\’«» compatriote» anglais |dai m^rie- et, »! j’ai bien lu mon “Couri»*r” 
gr ••rit • 4*■ ».«>u. rnai^ il» ont t«irt. Ia*.s la semaine dernière, ce ne sont que les 

tatistiqu**» hont la, bien qu’unparfai- jeune* homme», célibataire» .sain» «*t 
t« »jui prouvent «ju»* nous avons fait! fort» <ju** le devoir appelle sains et 
notre par» dan» l’effort «|U«* 1«* ( anada torts que le devoir appelle au front.
<!< i* ircomplir. I>< plus, no* »*ompa-j Le plus, nous voyions dan le “Cou 
♦C--t*- devraient, a « «Hip de eros « de n* r” «lu J7 novembret 

i il, ’d l« faut, s’enfoncer dan I»* **L,. ( aitada enlève aujourd’hui a
• ;.i • *(m* n«»us n«* «mm* j»a plu !>• , mduatru-s ur.e main-«J’oeuvre qui

qu«* , autns et que l«* juron , l» sj, st jmjuriant

ephone»
971
avec ligne*, 

idmimatration, 
de- reporter

rant.

dexten-
la

néceMHairc a l’K’mpire.
»d«lam fren« hmen” qu<* nous «*nt«*n-î pOUrquoi ne iaiEserions-nou» j»as la 

• Kouv«*nt tomber «b » lèvre» Ru»»ie fournir les soldat» et ne p«*rm« t
d« lu .oldat« -qu«* anglui c, n« ont pas'tnon»-noUï pas a n«»- homme» de tra

vadler eh«*7. nous à la fabrique des rnu-

sli» r l*r«M»k* de«etnbre 1911

AV/À

ne.rvRj: in n
m

*n de 
saine 
«ant .

’n j«*

RM I (,L h»

u tcurs a rapport
qui ifit.-

plu* p«unt.

il fai

d«* natur* a nous fain- un gros plai-ir.

La poht« - •«• n « st pas déplacée «*t u- 
n«* petit** U*« on, n«- leur lera qu«* du
bi«*n.

l’ai entemlu l’autre jour a Ottawa 
un» p« tit«* histoire qui n** p«*ut man- 
nu* r «i’intén-sser v«»r I* < t«*urs. Un im 
pcnaliht**, v«*nant «l«* f|ueb|ue part «n 
Ontario pr« * nia «hez l«* g«*n«ral 

um ilugh«‘s pour lu» offrir ses avis « t 
< onseils sur la façon d«* bien admini s­
trer le «lepart**merit «1«- la milie»*. Après 

oir repas»** bri«*vem<»nt l«*s «*rreurs 
fnihfaires «b- Lord Kitchen«*r « t d«*

nition» dont la raret** tient aujourd’hui 
cinq millions de Ruhs* s dan» l’inac­
tion sur les champs de parade?

Si Je» Allies agl»»aient sous 
pulsion d’un seul comman«l«*m<*nt, 
comme le» Allemand», j«* suis persua­
dé <|u’on n’aurait pas permis a plus de 
«•«•nt mill** canadiens d«* lais » r leur 
pays pour all«*r s«* battre. L«* Canada 
et tou d* igné aujourd’hui pour pro- 
duin* b* blé, les grains, b s « uirs et les 
munitions.”

Mais rcv«*oon a nos mouton»... M «s

d»-mande d’homme* faite par l’Empi­
re ?

Un examen de la liste des lieute­
nants-colonel» au pays fait voir qu’il 
y a 2.r»0 nom» anglais et environ qua­
rante nom» français. Si ma prétention 
eut juste, je »ui» logique a'Mii en di­
sant qu’avec seulement un »i |K*tit 
percentage «Jans les eff*ct.fs «le la mi­
lice en temps «le paix, on ne o* ut èrr-* 
surpris «|tie le» Canadiens fnir>«>i-< n»* 
se trouvent pas a manif ter la meme 
ardeur martiale que «. » du pays 
en t«*mp- «b* gu«*rre.

Niai-je f»as raison aussi eu* dire <ju<* 
b- Canadien»-fi’an4;ai» ont i *p«/ndu a 
Lapp* 1 aux arrn*‘» en projx*rtion de leur 
nombre dan» la milice avant la guerre 
et qu'ils '.«• sont bien comportés, d« 
ployant .^ur b* champ» «b* bataille une 
iiiieiligcnee et un** bravoure aigries d* s 
rn«*ill f^ ^ tri- ’ti**ns du Canaia *

En «ternir r * unaly e, la grande mas- 
<• d»*H (Canadiens frara.a< «•'“t insulai

ire ou »i vous aimez mi**ux, pr**vineiale, 
• loign* •• «i* * problèmes politb'ue» du 

!m«mde, vi\«»nt tran«|Uillem«*nl «Jans b - 
I vallét ' et les plaines «|Ui bonb nt le 
j superbe Saint-Laurent et : «*s tributai- 
, r* - ïh'puis plu «b* «’«-nt an- il ou*. 
Icessé «b- regarder la Franc" comme 
i leur mère patrie. I.a Nouvelle-France 
n’a jamais oublié l’esprit nonchalant a

|ip«* a une 
i »l* man*!** 
nt froid et 
cou ;u r ü
pfe.t *' »Uh

nu afin 
ger le pi

un
Ut»
Jia

[)OlU
rllule;

•ant pour un

it «les dum**» m ule* qui 
laiHon, on lui enseigna 
• et même, on y teb*ph<» 
ir m l’on pouvait h* !>• r 
Naturellement, le poste j 
fort resp*-« tnble en soi,! 
bi« n éclairé, mais c’est 
er et l’on n’a <|Ue !«•» 
où l’on enferme I«*h po- 

« n’est (ki • du t«»ut en - 
honnête homme que! 
le pauvreté, oblige 
il* ' *1«* prison. I

Churchill aux Dardanelles « t 
blâme (ircy <!«• l’insueeès «b* IYxp< 
tion balkarii<|U(*, il aborda b- côte d* 
qiic-tion qui tou«h«* le Canada *■! 
p.ifla de la mauvais- a«lmini»tration 
• i i nnrii. f «b* la guerre «*n notre 
l-uy ( onune dernier coup de boutoir 
,i <»n interlucuteur si occupe *t en v*- 
: «|ii«*lqu» p**u imapti*nté *b*ja,
qui u «barge «1«* affair**.', mihtain

avoir sieur» Bourassa et La\ergne, comme 
^ d’ailleur- un <b*mi millions «Fautr«* ca­
la nadi«*n «1«* leur âg«*, im* s«>rit pas aile • 

V» la gu**rr«*. Sont-ils plus lâches qu«* 
t*ius b- autre» «pii s«»nt r*"*!* à la 
tiials«>n, ici ?

Mais il - «)iit «léelan- publiquement 
que leur compatriote» «levaient res- 

lm t«*r ch«*z « ux; repli*ju«* b “('ourier.” (’e- 
d« ci «*>t peut-etn* «lu mauvais impéria-

n<*tr«* hornno* déclara «v***

( 'amuliens- français 
comme ils devraient

répliqua b* ministr«*

plu
«lait le |.

homme, qui avait nu 
; i t ans, qui n’atten

s’enri b r•demain p**ur 
ent. hésita t d
eordjale, niais
ttante d’un lit 
un cachot.

a a« « ep-
au»»! un
d« rrierc

fine aux yeux.

aritabl 
iffnir** 
uit plu 
iuvr*
» hotel 

te I

■ que l’on 
se chargea 

rcMpv* ta 
diabb* une

i mu 
«lans

• *t«‘> qui

fait a seule 
ins <|ui n’au

il«* «*( si peu 
les |Wist«’M 

i|UelqiU'H 
«loux p«>ur 
n’ont mo 
«lui meri-

re pitié

ut bi

de « 
t. mais 
impie

d’n

qui ne (b 
OU a cell: 

lll'isioti <1 
nVoie au c

it'le.

Mm

nnc- . it 
i *|ui a 
être «le 
ou.

s unis les jour» 
atifier une \ ille 
•mme la ch«»se 

. mais IWht*vin 
ndra un refuge 
t»* et aura fait

a Parisienne
embarrassée

' et* jeune mmiiste parisienne. Mmol 
. de la me Cardim t, présentait 

de Saint • ! 

sauf-con-1 
!.. Rollrt,

gnr«* 
c un

ce pay 
emphane :

(«énéral, l«* 
ne M’enrôlent pa- 
b* faire.

- Vous croyez 
«b* la guerr«*.

J’«m suis persuad*- répéta notre 
«•ntarien, «*t j'ajouterai lïiém«* <|Ue plu- 

icurs «le ceux qui ont fins «lu service 
ont a.si la premiere oc«'asion «i«* d« - 
sertiT qui s’est présente**.

Vraiment? demaml^ M. Sam Hu 
i he- . mai* d’ou vous vienii«*nt t«>us cos 
pr«‘ci«*iix renMeign«*m«*!its ?

D un arm d«* Montreal, un Anglais, 
i tous « rams encore. r«'*pond rhonim»* 

de l’Ontaru»
Mais a propos. Interrompit Sam 

Hughes au moment où son interlocu­
teur ko préparait a dénigrer davunta 
c> le» Canadiens-Français, dites moi, 
de quel regiment vos «b*ux ftl font-ils 
partie ?

| Notre Ontarien, un ancien militaire 
’qui n’a pas encore atteint la cinquan­
taine. n *b*ux garçons qui se sont déjà 
distingues plu.Mcur foi* sur b 

j > hampK d** football.
M* • «leux fil», fut d repondu, n’out 

i jamais tente «b* s’enrôler. P’aillcurs ils 
• H cupcnt dans les affaire» «le» pou 

liions trop importantes pour...
Oh, s'écria Sam Hughes, à la cha­

leur «b* votre r«*quisitoire, j«* m’étais 
i f igure que vous veine/ «b* les quitter 

fans les tranchées pour me «humer ces 
qU«*!quex t*«>n*cil

Voilà la |»etitc histoire et elle de 
I sunt fort bien l’attitude de certain» 
Ontarien» (et ils sont assez nombreux!

, \ i • des Canadiens-français, sur 
« question de l’enrôlement Je pin-e 

'•M \ ai lieu de fam* quelque ehos*’ 
j pour remedier a une situation «pu 
dev« n ! rapaiement insoutenable

I •* premier lontingent cana«lien se 
• omp. ut principalement d'hommes 
n* ' en AngU*t«*rr«* et nierne aujourd'hui 
les datistiqu*-» n«*us montrent «pu* la 
moitié «les recrues qind«damnes «b* To- 
i >nto viennent «l’.\nglet«*rr«*, d'Ecosse, 
d Irland** ou «lu pu> s «le (lalles. Et c'est 
la un fait hors «b* toute proportion a- 
v*c b s chiffres (|u> n«*us fournit le n*- 

- ns* im nt, sur chaipu 70«! ontariens «b* 
plus «le vingt ef un ans d n'y u «pu* HW 
d’«»ntîv « ux nés en Cramb Bretagne. 

Quoiqui* les chiffre» «*\aets soient 
t rangement ran s sur cette «pu .xtion 
t que «eux publies aient «te bien s«>u-

Msme, mais *•*• n’«*»t certainem«.mt pas 
«I** la laehett*. Et «'«-s conseils «ju’ils ont
donnés a leur 
maj«int«\ en > 
bec et «b* Mo 
leurs «*t récoL 
aujounl’hui « 
pour l’^mpir» , 
beaucoup, dans

<• n atr otes, «lont la 
||).- de Qué- 

(b*s cultiva-

que l’appel de *e» parent* et amis: 
“Viens «Jonc nous aider” a été chez 
n«iU» plu* efficace comme force d’en­
rôlement que le glacial commamie- 
ment: “Allez au nom «le l’Empire.”

Avant d’accuser les rana«ben»-Fran- 
çai* de ne pas avoir fait leur devoir et 
d’avoir été mal inspirés par leur 

jehef», «pic les Uanadiens-Anglais c«»m 
mencent par prouver eux-mêmes «]u’ils 
ont répondu comme ils devab nt le fai­
re à l’appel aux arm* ».

Il e*t bi* n bel et bon «h* parler, com­
me dit le vieux proverbe, «h*» gens 
«jui, vivant dans «!«•.' mais«*ns «le v«*rre, 
ne doivent pas jeter «le pierres, mais 
j’en suis encore a trouver un homme 
«lui veuille biên a*lmettre «ju’il vit dan 
un** maison «b* v* r. .

Pourquoi les ( unadiei. -Anglais 
sont-ils en arriére de» Anglais d’outre­
mer en malien* «l’enrôlement?

On peut trouver, il me : « inble, plu­
sieurs raivons «iui expliquent pourquoi 
les Canadiens-Français ne >« .-.««nt pas 
enr«>lés «*n plus grand nombre «*t iln’«*st 
pas nécessaln* d’accus«*r leur chef» 
<i«* lâcheté, «le man«|Ue «le loyauté **t 
«b* trahison. Si h - journaliste «le l'On­
tario veuh-nt d’abord expli«|uer l’énor­
me différence numérique «jui existe 
dan leur provin<*«\ «*iitr«* l’«*nr«Merneiit 
«les ( anadiens Anglais et c«*lui <h*s An­
glais nés en Angleterre, Ils sauveront 
un temps précieux «ju’ils p**rilent en

[ Cartes d’Affaires}
AVOCATS

l<*qu«*l ell«* fut livré<* aux Anglais 
l’im-j«.t c«* premier s«*ntiment «b* fronb ur n’a 

pas ete «liminué par b*s évènements
«lui ont manjué la Cran«b* Kévoluti«>n, jdiHcourant *ur la «|u< >ti«in canadien! 
celle «jui vit les républicains jet«*r par | fran<;*ai 
dessus b«*r«l leur roi « t. ensuit** leur 
clergé.

L* liens «lu sang n’ont pa : ét<* n 
nouvebs par l’immigration «*u l’émi­
gration «*t quant u ceux «le l’esprit, la 
littérature fiançai «• modem** n’a pa 
n«'n plus n ncontr** l’iibal «b*s famille 
canadiens - française". Y a-t-il lieu
alors «b* : étonner que de la

En att«*n«lant, j<* leur r«*<*ommande 
«l«* n<* fias s«* t«»urrn«*nt<*r outre mesure 
«b* la «‘onduite de Bouressa et «b* La 
vergne. ( «is «b ux messieurs ne sont 
«ju«* «b s in«*i«b*nts dans le mouvement 
ou plutôt «lafis la lenteureiu mouve­
ment «laie la provint*** d* Québec.

William H. MOORE.
(Tra«iuit du “Canadian C«»uru r”)

<)(

.» i 1«

I vent armngt s pour faire face à la si- 
i-rrogea tuation. In «hffer**n«'e toujours gran- 

.*nt«* entre le n«*mbre «les sol «lit» 
naissam*»* «anadunne «tu anglaise 

«s les * t ngent» c.uui«lieiis a « xci- 
jte la verx> « austique «K s «|Uot idu*ns de 

sa*ez j LoiuJn

m;« La Situation commençait a être par 
»n , t .cullèrenietit emtmrassanto pour un 

i*« uple «lont l.i loyauté était devenue 
up proverbiale «*n temps d<

•i»*» vieux auxiliaire»

K

la. iD >
pille

ajor» le 
phoner
Unt», n*'.! , r

La (tame p«-n-
d’*v«*uer. Et elle 
leur, »<>n . frere,
faux lai»-* . pa-s, 
bras»er da 1* - 

San* pitié, piu- 
d*rm<* vcHwIt*.*»

me* 
plu* 

l» * ta 
t il »

Voy - 
\ «>t- 

de 
ent 
âp-

pr* r « re nécessite 
st «•«• «,u’i!s «li/fer«*nt 

leur esprit, «b* l’article 
«lu "courier” «lont .j«* citais une partie 
plu.î haut? V' a-t-il là vraiment raison 
plu 1«*s "interner” ou l«*s “etnpris«»nnet 
dans la Tour”?

.!«• dirai même plus au sujet «b* r«*tte 
questi«>n «b* l’enrôlement «les Cana­
diens 1- r.mçais. A Montr«*al, lors «b* la 
«b clar.ition «b* guerre, tous les hommes 
nés en France, apte» au servie*» parti- 
r« nt comme un seul homme rej»»in«lre 
leurs régiment*. Ils ne sont donc plus 
la pour s’enrôler dans «les régiments 
canadiens où ils auraient grossi l«* 
nombre «le* soldat» «h* langue françai­
se. C’est donc «lire que les soldats par­
lant le français dans n«»s regiments 
sont TOUS des Canadiens-Français.

D’autre part, il «*st vrai qu’un gran«l 
nornbr» •ijet* anglais, quand la
guerre lut «léclarée, s’en retournèrent 
en Angleterre r*‘i«»in«lre leurs c*«»rps 
mais R» plus gnnd n«»mbr«* étaient «!«■ 
ré» *rvi»t«»s. Les autres, «iuomju** nés en 
Angleterre, pr«*f«*rèrent sVmôler dans 
«b' r«*gim« nts canadien» «•! retirer une 
sobb* de beau» «»up supérieure à ce 
payée là-ba», '-ans compter l«»s nom 
breux s«*cours assures par la Charité à 
leurs familles.

Mais, nous «hra-t «»n, b » Cana­
diens «b* langue française ne se sont 
fias enndés ««n proportion des Cana­
diens «b* langue anglaise.

Parfaitement vrai. Mais les pmp«>r- 
tions telles que publiées ne sont pas 

va «l’ordinaire établies sur «les has«*s aus­
si «*«|uitalde. Du moins, j«* n’en ai pas 
vu Ht de plus il ne faut pas ou 
bli(*r «(u’un** très petite proporti«>n «b* 
la population française de la province! 
«b* Quebec parlant l’anglais; il n\ ''t 
pas naturel «b* s'attendre à voir res 
gens joindre «les regiments commandes 
par des officiers «jui ne parlent pas le 
seul langage qu’ils pussent com p tvn- 
dre Si je me souvi«‘ns bien, ail début 
le la guerre, des demandes furent fai­
tes pour former «les régiments *%mnn 
(liena-françai», mais »>«' reçurent pas 
«le repense favoratde.

Depuis lors on a changé «b* tacti­
que et je suis informe que «le» regi­
ment* canadiens français sont actuc 
lement organise» avec beau«*oup «1* 
succès.

L» "Couru r” est un hebdomadaire 
i national et nous «levri«tns nous at ten 
«In* à cv (fli’il n«»u* fournisse des da 
ti«ti«|Ue* dignes «ie croyance sur la t 
mere «i*»nt chaque |»artie du pay 
pond a l'ap|a*l «le l'Empir* M * « n
temps de guerre il y a lieu do fournir 

paix, quand quelques preuve» avant «b* condamner 
des marnai** Iles gens pour haute trahison

*,U. Sont I POUSS<*S
plupart

I ranc.e fias plus «pie celui «l’un autre 
allie, n’ait soûle*. ' «pj'un u ntiment pa 
triotique plu- ou moins indifférent et 
lue la eause d«*s alliés n’aient pas au­

tant inten-s; • l« s Canadien - français 
jut* b - po|iul.«tions «b*' au!r« provin
« - T

Après tout, «‘omliien «1«* s*ddat> «• 
ont enrôlés par pur sentiment d«* de­

voir impérial? Il y en a plusieurs sans 
doute, mais beaucoup aussi ont etc 

par d’autres influences. La 
des Canadii-ris-Anglais au 

pays ont un cousin, un parent, un ami 
parti sur le fr«»nt avec les forces bri- 
tanniques. Et il est plus que probable

( (M K* DK COITE
l’OCR DAMKS

M. J. Boudreau diplôme «b l’« 
Mitchell «b* New York donnera «b* 
çons de coupe, Progn s rapides 
modérés,

S’adr» ser au no .‘12 rue firme.

S le-
prix

NICOL, LAZl RE & COI TCRE 
Av«m-«Is et i'rucureui'N 

Jarul. .Nicul. C. K. Avurat le la
Couronne.

Wilfrid Lu/ure,
J. S ( outure, LL. la.

Edifice IWose, Chaiobres 4, 6 et Ô.
Boite i’oêtaie JÊO’J 'Jeléphone 012 
'Jô, rue Wiîliiigton, Sherbrooke, Que.

O’BREADY AL PANNETON
Avocats

MoVhc O'Bready, C. 1!. 
lioraiH i’aiincluii, L. I. .L.
l.*<.r>, rue Wellington, Sherbrooke, Qui. 
Boîte postule 511 Téléphoné Bell

LEONARD AL HO Y 
Avi)rata

John I.eonnrd, «'. K.
Joseph Key.
Edifice Theatre Premier. Tel. 178
1S, rue Kmir, Sherbrooke, Qui.

~ jTÂ.Tehlan«rv. H.
Avocat

Edifice Bumiue ïlixhelatra,
M3, rue Wclhnirton, Sh.-i hrooke, 

Téléphone 37

DENTISTES
Dr. U DC.ER FOIIEST

« ’hirurgicn-Dentiste
Edifice Ui! p ■ . Ü0 rue King

Téléphone 398

Dr. A. I.elIRUN
Chirurgien-dentiste.

I.dhice Banque .Nationale CoalictH.lL.
Heures de bureau: h.m. à U p.m.
Au Line House lleiiïonl. (Beecher) 

Falls), la-s premiers et troisièmes, 
mercredi et jeudi de chaque mois.

Dr. « M.M«)KE OLIVIER 
< iiirui'Kicn-Dentiste

Edifice Olivier,
A nid1' Km:'1 et Wellington

Telephone 261

Que.

EMILE KIOUX 
Avocat

Edifice Twose, « hami res 
96, rije Wellington, Sherbrooke, 

Telephone 1245
Qué.

Fl KM IN CA.MFHELL 
Avocat

Edifi-e Bamiue Nationale 
87, rue Wellington, Sherbrooke, Que. 

• Telephone 27ti
~ J. H ULMAY 

Avocat
Edifice Jutras Téléphone
7(i, rue King, Shcrb'-ooke Qué.

W.C.TRACY 
Avocat

Edjfice Poutre, Téléphone ÔC2
137, rue Wellington. Sherbrooke, Qué. |'

I lONEi. IOUEST, U,. J,. 
Avocat

Edifice McManpmy, Chambre 8, 
Téléphoné 115

125, rue Wellington, Sherbrooke, Qué.

VERIFICATEURS-
COMPTABLES

BELANGER AL BEGIN 
Auditeurs-Comptables

Edifice Uen< f, 135, rue Wellington. 
Téléphone 567.

ALLAIRE K LEIiLANi, 
Auditeurs-Comptable»

Agents d’assurance 
Edifice Banque Nationale,

87, rue Wellington, Téléphone 198

ARCHITECTES
AI DKTTK AL CHARBONNEAU

Architectes
Montréal: — 361, nie Dorchestep..

Ou< TéL Uptown 61M
Sherbrooke: — 27. rue King,

Tel P U Ml

Ma rch&nd-T'ailieur 
LEO. LA LIRE RT'E 

PRESSAfiE ET KEPAKAfiE 
168, me Wellington En Haut.

Telephone 1576

Cadeaux de Noeli
Ynti Ti«> nutii-ri. • froti.i- *pourriez trouve, «i 

cadeaux de N«»el plus agréables 

pour vos amis «jue «le., articles 
de l’apc ter ii* et Librairie. Notre 

assortiment offre un plus grand 
« ht.ix qu’aucun autre de la 

Ecoulez! Nous av«*ns le plus 
gi L«inl choix et b* meilleur maga- 
in et un assortiment «*ntièr«- 

nient neuf «l«»nt vous pouve/ 
choisir

H. J. Dl I FETT, C. R. 
Avdcat 

125 me Wellington 
Téléphonés

Bureau: 318 Résidence:

.1. SYDNEY BRODERICK 
avocat

A i Palais de J: 
Tek [Aune 301

Burca

333

K. C.

dice

ENCANTEURS
j

70, rue

p. JUTRAS 
Encanteur 

L iifite Jutras.
Bing, T, lephone 103n

J. .1 GRIFFITH 
('onipt^lilc. Auditeur, Encanteur

Edifice McManamy,
125, n* W< lington, Téléphone 71

P

Nael et Jo^r-de I
/

H if E l s < v\

I K \ \(

A Mil.AÏS 

cadeaux <l«I our vo

N()F:I
I du

de l’An

u la raieic dec jouet* cette année, nous conseillons a notre hePi 
elientele de «ai,* leur choix de très bonne heure; nous garderons ees 
marchandises pour vous insqu'au jour de l'\n si xous le préférez. 1LÎ- 
lez-vous pour .noir un premier choix

NOTAIRES
I* H, Dl BTTC

Notaire
Argent à prêter} Propriété 

u vendre.
Edifice Jutrap, i 76, rue

Téléphones
Bureau: 1035. Résidence: 1216

INGENIEURS CIVILS
ARM\ND ( REPEAL 
Arpenteur Provincial

62. rqe Bn 1. , Téléphoné 998
Burca .: ):■ . r e Wellington. Tel. 995.

et Terres 

King

O.MLR IJIRON 
N’olaire

Agent des lcrrea et Bois
de la t'ouronne.

Bureau, Editice^L .MaMamy, ’ll 1. -ISI 
Résidence 125 rue Weliington, Tel. 803 

________ Shei ht-iM.kc. Que.

O. A.BEGIN
Notaire

Edifice McM|ii.amy, Chambre B 
Telenhone lié, 12a rue Wellington.

Argent à prêter sur hypotheques, 
___ 'ferres à Vendre

LKONÏÏÛS BA( HAND

Notaire, et C. C. S.
Argent à pr tér et terres à vendre

I.a Civ. d’ImnicQbtc du 
„ „ Plateau Camirand
Edifice Poutre, 137, me Wellington 
 Teh phone 1455

ENTREPRENEURS-
CONSTRUCTEURS

L. O. NOEL
Entrepreneur-Constructeur

Bu» S nith Welîr.gton, Tel. 838

PEINTRE-
DECORATEUR

M A. MONTMINY 
l’einl re-Décorateur

•J, rue Albert, Sherbrooke, Qué.

CADEAUX UTILES ET AGREABLES
Edi- 

noii\eau\

Fnincms, m* mt*n-1 Un

t>ur n. dit 
m ftfloA» t.b 
i» quelque*' Ins 
seignes.
jil était temps
-ta qu’un arttl j 
txait envoyé uni 
• ur aller IVm-l 
uns .1* Rotlot. 
jam»'», le gen- 
c la tendre m

jours, les t anailien» 
trérent a l’horizon.

Les Anglais d’ongine 
ont. tl est xrat, hattu en 

■ ux r i « en Ontario; mais que les An 
glais de l’Ontario aient hattu les t a 
nad tens-Français! Créé soit rendue
au 1 ’ I tv.ur • • hareng sans proie, leur' Isant que le reemtement pour le servi 
I ne certaine presse qui vit du senti jee d'outre mer s’est centralis,' autour 
ment anti canadien-français au pays [de ta Milice canadienne* Est-il juste 

» lias cessé depuis quelque teny- de de ditv que s'il n'y avait pas eu un 
fils de t hampiain I "Queen's ti«n". un '•4.v Highlamlers”, 

l'anleur guer- j un ''«.renadiers" ni aucun autre des

Yiftor-\ittrolas: $21.(10 .j S'iôô.OO Phonographe 
son: MO.00 :t $210.00. I n grantl assortiment tie 
Registres.

i
\ niions: k.'î.ott $.-,0.00; Ldl|ures Ihinjos, Mandolines.

le plus gram! assortimciy de rouleaux tl île caisses 
porlc-nui aine" t|Li ait :amais'e«c rfhmtré en Canada. Les 

prix son: (r< s raishnnaidcs

MEDECINS
Drs. BACHA ND A BEGIN

17, rue Brook . ' Tel.-; ho e 379-1 
Hr. I,. < . H.ich.ind — Sp« cialiste pour 

les maladie» de la tt te et elect us- 
t ho rapt: te. pe 10 h. a. m. à h 
ni. .

Hr. \X Begin: — Memes spécialités al 
pratique jr. tv rai,* de la médecin» 
le jour et la Vi dt.

Résidence 47, ruç Brooks, Tel. 379-2

Dr. W. A FARWELL
SPECI \I.ISTK

. A I HonOal Protestant
• Malauies des y,ux. du ne::, des oreilloz 
, et du la gurge.
ly.7' Avenue I>uir<rin, ieléphene 467 
■ t onsultationa: — llh. u. m. à r’k- 
I Ih. à 4h. p. m.
i Ai:!:- 1 pat lintemanh

J A. D.VR( Il K. M. I).

I Spécialiste
i Maladies des yeux, des oreille», de la

VINS et LIQUEURS
D. W. McMAN VMY & Cie. 

Marchand- il.- \ ina. en groa. 
Shurhrcoke, t^ué.

MARCHANDS
A CIE. COHERE & FILSCOHERE éi

incorporée.
Ferronneries, Quincailleries et cuir. 

161, me W< llington, Sherbrooke, Que.

LEÇONS DE COUPE
foute i r sonne désirant suivre un 

cour de .''.upe ju. :rr:i s’adresser chez 
■!nic‘ D. F. Carrier, Edif :e Whiting" 

Bel rél. 678.iherlu

«forge «t du nez.
A ! Hôpital St \ iScePt de i’au*

«9. me King, Télépho
de 8h.

it- 654

lu’tl ne faut pas oublier 
J ax ant de se prononcer sur l'enrôle 

britannique ment eanadten-framais, c'est qu'avdnt 
patriotisme|la guerre il y axait beaucoup plu- de 

regiments anglais au |siys que de r. gi 
ments français.

'. it t. idue| N’c uis-je pa- dans le vrai en di-

l omets, ( laij

Magnifiques 1ml

I >esstis de pianos 
nouveaux morceaux 
son-, à I .H-

I n nouxel

lelles. Saxophone 
es |uuir \ iol%i' et Érchels.

I Iule-- el l’iecolii-.

assortie 
nos .mlomatiques

Joliment hrt 
pianos et

l

lient île rouleaux registre^ pour

bto exipies des plu-
us nouvelles chan*

pta-

«/- Krako wsky
l’RFSSM.L kt repar \«,e
l’Ot It OA.XIKS El MESMEl ILS 

Achète M xend
|! M' ublet de second*laain,' menas artl 

cle» et hanlcs.
I i Tel. 1206 243-843 a

ShcrbrLxoke

HOTELS
HOTEL GRAND UNION 

et
ANNEX

Autrefois: Union House & Annex

MM. Poulin AL Michaud, Props.
Salles d'échantillon» et

N oitures de louage.
_ Lac Mégantic, (Jué.

sherbrooke « LEANING 
&

REPAIRING PARLOR
Phone 1552 213, Wellington

Pressage et repassage
de costuings pour Dames et Mesaieura 

Alterations île tous genre» 
fourrures réparée» et rénovées 

Velours restauré-», etc.

POMPES FUNEBRES
La Cie De I rais Funéraires Dea (*•■-

■g-d-er contre loi 
> étalant le. défaut»

1 r|ere dont il» »Ytaynt rendu» eoitpa 
hle». ”

Bien plu*: nou» avon» vu l’un de» 
plu» grand» périodique» canadu i
auquel on avait raison d’auandre piu.-

regiment» de l'Ontario, comp<<»ea de 
millier» il'officier» ou d’aneien» offt 
- er . roMpu» à la vie militaire au 

•! l'ie ..-mm. .vu m>ral: la repoe»,I
...ira t pa» eu aussi empre» .. a U*

H. C. WILSON 8 SONS, LIEE
144 rue Wel ington, 

SHERBROOKE, :-: Qué.
BRANCHES: Magog, Uué.. — Rock Island. «}uc.

« m* De l’Eat.
... Pompe» Funèbre».—F.mbauiaeura Voi-
WeumgtdnI 1 .n . de Louage

86 me King, Téléphona 736-1

PHOTOGR U’HE

A. Z. PINSONNAl ET 
Photographe. 
SPKCtALITB 

l’holographie à Domicile 
1 Place .Strathcotia Telephone HH)

OPTICIEN

p J. J. Bélanger
relieur

20, nie M«*a«low
Vu à-vi» l’Edifice du "Record”

Sherbrooke Une

A. «'. SKIN,.£R
Opticien

cm
h ne* dan» h.

^ ‘.ie puis garantir
■ ■ ’ • m; ■ i-ati.-fa- t,«e Uae visite

■ l ■ No. Cane Strata
etttvk

L
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VOTRE BIJOUTIER
\ ous invite ù venir choisir \ob cadeaux dis maintenant. N’attende/ pas 
à la demi.re minute. Profite/ du irrand aauortiment que nous avons 
en ce moment. Ceat un plaisir fés afréable que de choisir un cadeau 
quand l'étalare est camplei^VAitenoei pas à la dernière minute. Kvi- 
tez I ciicomhrement et liijffande pdussée des derniers jours, 
t HAINES l’Ol K MECtSIKI ItSaSljles "Wafclemar" en or plaqué et

or solide. Ilepuû^/..............* . _.................................... *1.50 à *I2.0(.
JtiLIS BOl rt»Ns4)E M V\( HÏITES pour Messieurs, en or plaqué.

' epuia.. ................. ..............................|1.M à *5.0t:
MAdMEiqUElf BOI TONS

lie ....
JOLIS PENUA.WIFS ei^lr plu 
PENDANTIES t^^m^'ttolide. de 

cieuse ou perle. Depuis 
BAGUES A DIAMANT. De

MANt METTES en or solide
................................ *.'1.50 à *12.01'

ué. Depuis................. *1.50 ! *8.0è
8-10-H-15 carats, avec pierre pré

................................. *4.50 à *40.00

........... .. ............. *7.00 à *500.00

VALEURS SPECIALES EN HJOUX DE TOUTES SORTES. 

Une visite v^us convaincra.

J. H. D. Codère,
•votre MJ.iouTn:ir

155. rue Wellington Sherbrooke, ((.le.

Danville, 22. — Un- très in^eren­
ame série «le conférences a été «lon- 

née par quehiues conférenciers «listin- 
rues, la semaine dernière, dans la sal­
le du Couvent.

Les orateurs expliquèrent les di­
verses manières «le la culture du sol 
et parlèrent sur d’autres branches de] 
culture. Une assemblée spéciale a «te 
donnée aux dames du villairc el des1 
environs par une femme, envoyés' par ï 
le departement de l’Apriculture, «n I • 

ji|ui a su intéresser son auditoire, avec! '
Rome, viâ Londres, 30. — Le corn- ]---------------- une causerie sur la cuisine.

rnuniipie officiel qui suit a été publie Londres, 20. — Le k* n .rj| ,|t. hriKa-1 Une foule nombreuse a assisté^ cs-s 
aujuurd hui: ]de Herbert Campbell Holman de la soi- jinferences.

“En dépit d'une temperature ora ecu- . ... ...... , . . I ------------o———
d« la nciire amoncelée sur les mon- ' '' '"n1'1 "" itnlH' ‘ | L’ENFANT PREND DU MIEUX

le champ |

IIS ( \ PT U K K N T UNE
POSITION ENNEMIE

I N COLONIAL \NfiLAlS

A ETE BLESSE)

Nouvelles
de la région

Suite de ü. dernière
banque vu bientôt ouvrir ses portes 
au pubii. de Richmond, pendant quel 
que s mois, la succTJfsale «le la banque 
d'Hochelaira sera dans la bâtisse ré­
cemment occupée par M. P. Brodeur, 
rue Main, en face du magasin de M. 
Cïirard.

11 est entendu que le gérant de la 
succursale de South *'iirh«m M. <\ F.j 
Wadley, sera gérant de la nouvelle 
banque. Les affaires commenceront 
cette semaine.

Pour Cadeaux de

Noel et du Jour de l’An
Achetez quelque chose d’utile et durable. Ils sont plus appréciés

Quelques Suggestions

INTERESSANTE CONFERENCE
Pupitre

-
■V 9 /£

' r -vt é
Wi

• »

Traîneaux

js

sur
a mu e

taKnes, de la pluie et des brouillards |rupport<' ,llpss<'
«lui couvrent la plaine; tous obstacles ,p' bataille en France, 
sérieux à nos opérations, l'activité de En 1910, le général Holman fut atta- 
.,«,:« troupes ne s'est pas ralentie. Sur aux quàrtiers-géneraux de l’armé.' 
le versant nord de Montezan Michele , , . , ,, , aux Indes, comme officier general denos détachements d infanterie ont en­
touré une position retranchée de Renne ^ ètat-major. 11 était un attaché des 
mi qui se trouvait à pénétrer dans nos forces russes en Manchourie, en 190.'» 
lignes et s’en sont emparé au cours au temps de la guerre russo-japonaise, 
d’une attaque u laquelle on ne s’atten-j II avait fait partie de l’expédition de 
dait pas. Nou avons fait !1f> prison-j lîurna, avec Wuntho, en 1891. Il y a- 

nirs y compris deux ofliciers. \ ait été légèregent blesse

! Kingsbury, Ü2. — Nous sommes ht d- 
! reux d’apprendre c^ue Lucienne, enfant 
de M. W. Codère, cjui s’est fracturé 
une jamhre en jouant ces jours derni­
er.-, prend beaucoup de mieux, grâce ! 
aux bons soins de son médecin.

NOUVEAU M AIU; Ull.LEI!
A ST-ELIE

Un pupitre lait un caileau très 
utile pour tous.

i>es Pupitres semblables à la 
vigm tti ( i-de. sus er. chêne royal,
sl'ul‘;n'en,.............. S7.00

Le même pupitre en émaillé 
blanc, seulement . . . $7.75

M iroirs pour Ras.se

n adeau que tous, tille et garçon- auront apjai . ier 
(liaineair; a flexibles g!i am . permettmt de glisser sa 

^moindre dangei.^Toutes lis grandeurs ci piiv 
en montant

Volte Face ! En Avant Marche!

Soyez certain d'abord que 

chemin, puis avancez.

Sovez *an .ite \ .ucran

t! ojiWoiiKtemps ave 

quo jimnis ce ; 

promptement. Lebuonde de

tendez p; 

àion. Flu

vous etes dans le bon

rtain — N’at- 
preldre une déci- 

sjrir et d’agir 
Isoin de vous

en ce moment mcnV. Soin: i’.ez-v

V
Gleason’s Business College

Collège d’Affaires
. Ui.KKiit OKI

jrvij t»; ;.t rr çrr

St-EIie, 22. — Dimanche, eut lieu 
l’election d’un nouveau marguillcr, èr* 
remplacement de M. Albert Bedard | 
dont le terme d’office expire au mois 
de janvier I9lf>.

C’est M. Joseph Dion, du Corne rang, 
qui a été choisi pour remplir cette 
fonction.

DECES DE MLLE
ESTELLE LABOURY

La Patrie, 22. — A La Patrie est dé­
cédée, n l’âge de 22 ans, Mlle Estelle 
(ïaboury, fille bien-a;mee de M. Tan- 
crède Gaboury, cultivateur de cette 
paroisse. La défunte laisse pour la 
pleurer, son père, sa mère 5 frères et 
- soeurs. Mlle Gaboury, se sentant |*j'

| frappée d’une maladie qui ne parti».
r.e pas. fit le sacrifice de sa vie avec __
une grande résignation, son seul re- 
gret était de laissc*r ses bons parents.

Elle faisait partie de la congrégati­
on des Enfants de Marie, et tant 
quelle pu en suivre les exercices elle 
fut pour ses compagnes d’une conduite 
exemplaire.

I -.-s funérailles ont eu lieu samedi, 
le 18 courant, au milieu d’un grand 
nombre de parents et d’amis. Les 
porteurs étaient: MM. A. Cabana. 
Arthur Lafleur, Phillipe Fiche, Al­
bert Gobeille. Les Enfants de Marie 
assistèrent en corps avec insignes et 
bannière.
y Nous offrons nos sincères sympa­
thies à la famille éplorée.

Toutes les grand *urs et formes. Tou - 
b •!' ot finis. Prix:

$4.75. $5.50 et SG.7E

larde/ rhat'i delaiMF Vos

notre gi issorti

tin I» /VOIl

achat s»*nt ma •

piand desin

51.35

( ’Il lisiw à Bil'cu'

EN HOT W(.

tic* 
ni i

p».wr vo
i ra d«';-

Liliei .>U.uU Pour 

.lier : HUiii Poui

53.25
54.75
57.00

l n da ail n cadeau très agréable et 
plu are q.tabl» . Nou le avon ; ilnnd 

i T vie- et ! emhnui rcment

1 U! (Ml Pour

18.00 Pour

24.0u i’otir

59.50
512.00
518.00

ECHENBERG BROS.
m ”*r C t asnCüV ’X '- ri ^ *

vint de distribuer les cou- 
prix, chez les ditnies, fu-

L’heure 
ronr.es. Les 
rent guirnSr comme suit: 1er «Irne Ers. 
Monge;.u, 2ème Mme J. l’.-hxjU'n, 
:îém. Mlle Fournier, de St-Ray- 
mond.

Cher, les hommes: 1er prix M. F. 
Fontaine. *err. M. .1. Courchène, :ïem.* 
M. E. Couture, de Har Sud.

Le réveillon, nos hot. s furent una­
nimes à le proclamer, fut un vrai pe­

tit succès, grâce a l’habileté, toute ca- 
mehenne française, de nos dames, bon­
nes cuisinières

Nous remercions tous ceux qui, de 
près ou de loin, ont participe au suo- 
c. ■ de cette agréable fête intime. Mi-

VOI, CONSIDERABLE \ lain A. Hathaw:
l’R<)\ ii>EN» T iu fi.mpagiii '.

---------------- j On croit que le;
l’rovidenc . R.I . 2*2. —

trésorier de

voleurs ont pé- 
néti > dans r.-tabliss. nici.t au 

■ mme d< -Si!50 a c l.' volén du cof moyen de fausses elefs et que 
1 e fort de h What Cheer l . 'un- > ovant le cal fre-lort ouvert, en-

'y trouvait, 
pu dire :ui

nuit ^ sonné depuis une heure et dry, rue Burgess, entre 10 et levèrent l'argent qui 
d. mie, l.o que la joyeuse mais paisi il heures samedi dernier soir. M. Hathaway n'a
i.i assemblée se leva pour chanter l,e Coffre-fort est gellérale- 
l’iiymme national: "O Canada terre ment laissé ouvert, d'après un 
de nos aieux. rapport fait tt la police par Wil-

it: ,c l t somme volée, mais il 
croit que Je coffre-fort contenait 
environ $24E.

IPÎ
M
1 LA PREVOYANCE

omet Res polices ilam* les lign« d'assuran
Acciih nt

Mah:«li«*H, 
Vols. . 

Automobile»
Buro

antes:
Pris d<s Glftces,

[ (iaranfc^T
/ ÀUelageH, 

Kesj^msabilite
ai Chef: 1<;0. rue 

loi 1
Uhs. iàl. Alpin

Assistant-Gornnt
*

Agentr à
MM. B» langer Bégin 

1 r,f; rue Wellington.

patronale.
ftS» |ac<iueâT nti • al. 
iainll (>'.M^^ «

\ j V.L G. Gagne,
iX Gerant-tiené-al.

•berbriMike :
M. IL If. Langlois.

Ch. 11, 20 rue King.

’JT IiÜ T1 il ôj! lui: tÜ Ai iChlùl aîTaju 7tj7 ToTTffî j

Chevaux
Nous venons de recevoir un chevaux de trait.

T.v.ls doivent être vendus iiumedlZlenienl.

OWNNELL

12 Rue du l’ont Sherbrooke-Est

(yi BELLE CEREMONIE KELKUEl SE
PI

Sacré-Coeur de Marie, 21. — Une 
belle cérémonie a eu lieu dans notre 
paroisse, il y a quelque temps, à l’oeca 
sion de la réception de plusieurs nou­
velles Enfants de Marie. Cette fête re­
ligieuse se termina par une belle ins­
truction du directeur.

De même que la Ste-Vierge a ses en­
fants dans notre paroisse, il est juste 
que le Sacré-Coeur ait la plus grande 
part.

Il y a donc aussi dans notre parois­
se une Congrégation de jeunes gens 
sous le nom de “Ligue du Sacré- 
Coeur’’. Le régiment compte déjà pres- 
qu’une centaine de jeunes garçons qui 
font eux aussi honneur à leur titre 
d’“Enfants du Sacré-Cœur.” Ils sont 
fidèles à leur réunions qui ne manque­

ront par de porter d’excellents fruits, 
sans doute.

| Bravo! jeunes filles et jeunes gens! 
jVous marchez maintenant à l'ombre 
(les meilleurs drapeaux. La victoire et 
le bonheur vous sont réservés dans un 
heureux avenir.

BENEFICE DE 
L’EGLISE

DEMENAGEMENT
ts-.'va

NOTRE GRANDE VENTE DE DEMENAGEMENT
Attire une Avalanche d’Acheteurs Avisés

Valeurs plus grandes qpe^amais demainles qpe.

rrorePourquoi atte 
sont offertes 
pogvez ache

Chaque prix sera Une Surprise

and vous pouvez profiter d’occasions qui ne 
unpt-fats dans la vie, surtout lorsque vous 
des müTchandises nouvelles et de saison.

■A ROISSI ALE

VOI LEZ VOI S IIIT FAIRE PLAISIR ? 

DONNEZ LU l NT BOITE UE CIKARF.S

7 *
AI Fl MET EX 

IL EN SAVOURA I

' 4
CHAQUE BOUFFEE LUI

FIS^T DELICAT

ÉOMI
»

nçVP/’EL

IE DELICIEUX

ANT l > DOUX

SOI VENIR DE VOUS

Weedon, 2z. — Jeudi, le seize, dans 
la salle Péloquin, furent jouées quel­
ques parties .le Euchre, au profit de 
l’église paroissiale St-Janvier.

Plusieurs amis distingués de d’Isra- 
eli, .le Garthby. de St-Gerard, de St- 
Roymond, de Ham-Sud. de Marhleton, 
de S .«'yerville, de Sherbrooke et d'au- 

[ires localités, nous ont très aimable­
ment encourages par leur presence et 
leurs écus, ce dont nous les remerci- 
« n; très sincèrement.

( était une réunion de famille, et il 
faisait bon donner I» cordiale poignée 
de m.dn. causer, badiner, rire, vivre 
quelques heures de franche camarade­
rie en compagnie de nos gais visiteurs.

Le? parties de cartes allèrent leur 
train, agrémentées de chansons joyeu- 

<•>'. de déclamations intéressantes et 
de morceaux de musique choisis.

Piant n'est besoin de ménétrier pour 
passer une agréable soirée.

MANTEAUX tl PARDESSUS en FOITHU S 
MES et MESSIEURS. CUTLETS ft I’lrffDESSl S. 
BLOUSES JUPES, KOfKS l’OUjf DAMES. MAN- 
TKAt \ iniiii D 'i'lFN i .1! ! N#^ I !l I.KS. \ UTK 
MENTS et ( HAPEAI X Pt)!^ HOMMES, MER( ERIK, 
ETC- ETC.

N F VISONS REMARQUER mie durant cette
V ENTE, ton-s aurez l'avantage d'ACHETEK .1 tlt". RE­
DUCTIONS 2o 2.'> à 5(1 pt.iir

Notre venu 'de déménagement serp certainement li 
plus grande vent” qui se soit jamais tenue à Sherbrooke. 
Il nous faut positivement * ENDRH NOIRE STOCK, car 
il est certain que nous ne pourrons faire un plus long sta­
ge dans notre vieux magasin e! nous ne savons pas encore 
ou il nous sera possible de nous placer.

UNE MINI TE SE! EK,VIENT. S'il. V< US t'LAl l.

Avant de prendre une décision définitive au sujet du 
(' \DKAU de NOEI, que vous allez faire, \rniz nous voir. 
Vous serez surpris des occasions d'économie que nous 
avons a vous offrir. Nous ne voulons pas hiaguer le l'uMic. 
Notre REFUTATION est en jeu et nous voulons la conser­
ver. mais si réellement, vous voulez mettre de l’argent de 
cêté ne manquez pa . notre vente. Vous le regretteriez tou­
te votre vie. ear une semblable orra-ion ne se renouvellera 
jamais

r. ViNEBERG
147-149 rue Wellington.



» « LA MIL UNE, SHkOiiQOOEE. vIERCftEDl LE ù LEC l‘4à •

NE VOUS RESTE PLUS QUE
PEU DE JOURS

D’ACHAT AVANT NOEL
'liÂ- — î»'‘

Le Magasin sera ouvert tous les soirs 
jusqu’aux Fêtes

A- J

vol S l»OI VEZ At HETER PAR LA POSTE AUSSI FACILE- 
MENT Ql ’EN PERSONNE

L<iim«|UP vikih a\»*z irt-noin de quelque chose et que vous ne 
pouvez pas vous rendre à nos mairasins. écrivez. En nous envoyant 
< commandes par la poste vous profitez rie l'avantage d’avoir 
<1 s marchandises nouvelles et traiches, tout aussi hicn que si 
vius veniez en personne. Des acheteurs d'expérience remplissent 
!. commande' NUI S t.\R WTISSONS SATISI \( NON ni 
I ARt.KNT EST REMIS. Les commandes pour les marchandises 
annoncées sur celte page seront promptement remplies et e\pé 
diées.

NEW SHERBROOKE CüUHING STORE,
NAULT & LACROIX, Props.

17-171-2 rue King, 
SHERBROOKE, - - QUE.

POI RtR OI NE PAS COMMENTER DEMAIN .*
Nous attendons avec anxiété l’occasion de nous montrer les 

plus grandes NOI VRACTES de NOËL pour li'lli. Nous offrons 
les meilleurs produits des plus grands manufacturiers et la cer­
titude que vous avez la MEILLEl RE (R VLITK i‘Ol R LE 
PRIX dans tout article. ()( Kl.<|l E t MOSE D’APPROPRIE 
l’OCR TOCS. Notre assortiment varié et très complet vous 
assure un choix satisfaisant dans toits les ras et des Cadeaux 
Désirables cl réellement Appropriés polir les S ieux et les Jeunes 
sont trouvés ici en abondance. —PRIX TRES lENi \TII S.

I*AWDCS.sl S l*Ot H HOMMES

l’ardeitUM en Twecil ('ânadien; couleurs nu- 
luneeev de (fris, tirun et lilen, devants Crolséi, 
bv-c eelnture Oepui - ,. . . ttfi.10

Purile<sun en drap n< n b\. , collet en int-mus- 
q’îé. tir» : $1 P i» c» Ho vente de Noel . . . $11.70 

l'urdeisii en ilr >,» noir, douille en rut-m impié 
.ru o,| « $iai ini. I' ii Noel . $01.110 à

1 irdraan. in , li.it sauvafre trii,.(Mi o * ] on.tu i 
. ■ - li no

Ert<:ï

HABITS
HhIiiîk on t\voo»1 nnstlai* dans los mulfurs priso,

hmn# ot drabi' $12.00 Pour........................................
Habita en twcotl de première qualité; derniers

‘•tylcs. Valeur $lç. Pour cette vente de Noel..........
Habita en lerjff cnnadienne, bleue manne et 

noire, $1 r.,00 pour..........................................................
Hiitilts en serge anglaisa, bleue marine et

noue. $21!'M' pour notre vente de N.iel..................
Un grand choix dans les habits pour garçons 

d> Tait uns. que nous Vendrons pour Noel à JtVi 
d'eseonqite.

MERt KRIj q BOTTINES ‘‘ItRO UHV W POPR MESSIf t Tps

$1.Ou pour .. Xiôtl

$1."iO pour . sI.OD

*f..00 pour 
Couleur tan. •

yd.00 pour

*r,.00 pour

Z ^.dt ôn

Chemi.i en fil de couleur?! $C2fî
1 U <l«,'

t’ravato.r de luxe, notre asroitimeiif 
do ernvates parle par lui meirW

Tous I, , nouveaux styles et les iLg. 
veil- muleui - 'iri à pour N,*aL 
.............................................. f. 2Sr à 1*

Ciants de toutes sortes doublé* et
non douhb - 1.26 pour ............... ÜPc

1.40 pour....................I.tôc

Mouchoirs Kakis Tipperary
2 pour................................................... 25c

Mouchoirs en soie $0
Pour................................. . . t#e

-WïZr teis \ r
/

Mouehoirs lawns et toile . 5 .• 2 i4

Combinaisons de bracelets et jar- 
tu res r n I uto 00 pour . ........... |Se

tirande asst. de foulard en soie et 
laine prix de 50 à 2 rat pour eette ven- 

... M i I.TS

Un choix nouveau dans Ica chapeaux 
mou», couleurat gris, brun vert, brun 
et noir $1.00 pour......................$2.00

Pox Calf, i 1.50 et $4 OU pour.

Pat Blue. M M. Puf. $1.60 * P, u,- Noël

IU . b. I a

niCRRCRI

'•L,

z liant < m 
èvur. . ,.i
I Cants en /ta
èvur 1.

rOald' ci II 
elL et moir
)OuV '■

\oPve\utes:
K;,! noir et brttn

^ ••ines Kegiuu, pou. Rimes \'m,
en 4|.ip. $1 50 pour . . A. •. .Æ.

\Ibit ,,n|■ Ucgihu M. G. Bout, nm es ot l.a, « et, $(. e
P4r ............ ................................

St.25

$.1.25

tiCt vsittNs EN rVvOCTt HOCCs

Caoutchoucs léger., pour Dames, talons cubaio.- 
moyen ou rouleau; pidnturft 2 « 7.

i . itel >u< . légers, f.-ute» formes: pointures 
pour tillrtte . tt à 2.

Pour garçonnet fortMmeqls faits, pointures
de t à a très grand marché

M.S5
,9«c

icau cachemire noir 75 
. . .49*

lame blanche, rouge, brun 
et ^toir pour . enfants,. ré g. 35

pou^^. ........................... 25e
Saeochea en cuir noir . . ISc à SI.25 
Beau '.collet en . marquisette 35

pour . . ..............23e
Collets en marquisette blanche là

pour .   Æ<c
.Coiiet en tulle blanc et nyir, fiOe 

pour . m* ■ .t8c
Ceinture noir en clastU |iour .25e 
Blouses en In a n bl çjgf 50e pour .19c 
Blouses en marqui^Rte blanche. $1.-

25 pour............. .jp.......................... 9fk
Blouses en sm^rjap. blanche $3.5n

[»otir .... . . ............ $2.00
Blouses tjmteur en soie paillette $1.-

'•0 pour .......................................$.1.1$
coton blanc garnis de den-

pour..........................................50e
en coton blanc garnis de non- 

e ot de broderie $1.25 pour . .. .9$e 
Beau jupon en sateen noir 75

pour........................................................ I9<
Robe* de nuit en eoton blanc par 

nies de dentelle et de broderie, *1.2.. 
pour.........................................................90e

Set en chèvre, gris, $16.00 pour 
Set en marmotte, $15.00 pour .
Set en mai motte, $18.00 puur .
•Set on marmotte, $27.50; pour...............
Set .en mart he canadienne, $50.00 pour 
Set en renard noir, $.1K.rt0 p.,ur . . . 
Set en. mouton gris, $17.00 pour 
Set en Rat musqué, $18.00, pour .

*9.75
*10.00
*1.1.50
$23.00
*35.25
132.00
*12.50
*12.00

< ini| étolés en écureil gri-.. au |iri\ du manufarturier

• CENTRES

Un hel assortiment de centres'de tables, ronds et carres; 
de toutes les grandeurs, parfait, ment présentables 

. pour cadeaux de Nocd, à des prix à ta por- 
téede toutes les hour es.

AUI K 1.1 l III ts |*11| R t. MUONS 

ParilesHiit en tweeds rri' et bruns, stvle rues*-
v •' I' N* .t . . .• fl *.0 à

l’ardesius en tweeds anv'iis, couleurs métan- 
g>e« de gris et de bruns, devants croisés, avec rein- 
i , 10 lu ai s. Vu b us $ *11 Pour N,»«*l . $5. à $s.;

71

Sou; Vêtements et Chandails en laine, pour Mes­
sieurs et garçons, aux anciens prix, ces marchandises 
ayant été achetées avant la hausse.

Chemises en flanelle de couleurs assorties. $1.26 pour .. 9*r

t hemises en du. k de couleurs. 60e pour..................... t*c
Beaux pantalons en tweed pour hommes, $1. pour . . #1.98

Mitaines et earts de toutes sorte* à des prix très has.

Cnehe-iorset* en coton 35e pour................... ............ 2.V

Cache-corsets en coton hlunc, -15c pour 3.ic

Beaux nuages en laine Waneh»' peur tiébs'. 6.h- pour . 19c

Douibettes en Sateen de couleurs, valant $.9..., pour $3,2.» 

Belles couvertes en flanellette blanche et grise
1.I-4, $1.45 pour *1.15

Belles couvertes en flanellette blanche et grise.
11 -4 $1.65 pour- . $1.93

Tuques en laine, assorties de couleurs, pour en­
fants de 2 a 12 ans. 65c pour....................................

New Sherbrooke Clothing Store
NAULT & LACROIX, Props.

17-17 1-2 rue King,

■

MANU MA 55
Mai tenux en drap caator, noirs, avec collets en

n-urmotto; p.'inture-- 51 à II, * 16.0n pour..........  *11.50

' "
rat musqué; pi.iid'.irt 31 II. *15.00 pour . *15.00 SC

COI.EETS

Notre département d - e<illet« pour Dames est au complet, 
' un lien choix aux pnx de 25c à 75c chacun.

19c

Toques en laine, assortie- de couleurs. $1. pour . . 83c 

Toques en laine, a-sejij, . do o. ulenr- $1.25 pour .. 9$c

SHERBROOKE, Qué.

V
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Petites
Annonces
FILLES DEMANDEES

On «U*man<lc ur,.- fille ou fcmnu.' 
pour travailler dans la cuisine, t

S’adresser au Sherbrooke House.
:i44-Ch.

CHEMINS 
DE FER

Le commerce
canadien

Le rapport qui vient d'être publie
Th<

[rjuEBEC Central
W. Rai L-W AY

par l'hon. J. S. Reid donne des 
chiffres très satisfaisants. — 
Augmentation considérable. —

On demande une fille ou femme pouf 
laver la vaisselle. S'adresser a rVüt/î 
Royal. J. n. ».

tisfaisant sur le commerce cana- et soulag»

( Ol Tt’RIER F.S DE M AN DEES
On demande 50 opératrices pour les 

mu'bines ainsi que des couturiers. 
Phi i hauts gages payés.

Walter Blue Co. Sherbrooke.
—

Fêtes de Noel et du 
Jour de l’An
'F simplf df pkfmierf ^iem Ce rapport indique une au g- détruit le phlegme et 

( LASSE mentation de près de 100 pour II permet au sang de
cent dans nos exportations en no-| quant it .....A’1'
vembre, sur les c

BOULANGER DEMANDE
On demande un 

sour. S’adresser à 
Cookshire.

boulanger— <a,n 
Henri Casawnt, 
351-6 Ch. \

CUISINIERE DEMANDE^
On demande um ménagère (trè 

bonne cuisinière) dans petite familhv Itetour: 1 janvier, 191(i. 
Bons gnges — S’adresser au mo.jPf

t. I »Rue Bail. 351.3 Ch.1.

A LOUER
Chambre meublée à louer. S’adres­

ser ù Mme A. Gagné, 20 Rue Bracks.
J. ii! o.

Ottawa, '22. — Le ministre des 
Douanes, l’hon. J. S. Reid, vient 
de publier le rapport le plus sa-

COMMENT I \ PNEUMONIE 
<F DECLARE ET COMMENT 

ELLE EST SOUVENT 
EXCITEE

La Romance d’Eldine
“Le nuage de mort”, les derniers

chapitres des populaires exploits avec
Pearl, Lionel Barrymore, Creighton

' 0US,,v.Ujraf; Z ,UIi P'Hait . t le mystérieux M X. 
aujourdhm, et le lendemain il . ’
s’est logé dans la gorge, le joui , D,S0<,<‘'
suivant les poumons sont affec-j Marcu Del Mar, un agent étranger, 
tés et vous souhaitez d’avoir fait qui a t. nté pIumcui foi? de faire su­
remploi de “Catarrliozone” qui ter les principaux ponts et port.- >1A-
anéanti de rhume eu cinq mimi- méritiuc*, r« des munitions de KUtr-
tes. Ttiut d'abord !<■ CataiThozo- 
ne calme les membranes irritées

PASSAGE
iSSE

Depart: Déc. 21 e^ 25, 1915.
Retour: Déc. 27,3915.

Aussi bon pour
DCpart: Déc. 31, J915 et 1er jan. 1916. 
Retour, 3 janvieit 1910.

PASSAGI|ET UN TIERS
Apart : [>.'■(. 22'2:’.

Retour: Dée. 1915.
Tous les jour^ jusqu'à vendredi, 31. 

Au -»i bon pour
Depart: Dec. 2nt*29, 30, 31, 1915 et 1er 

janvier, 1916.1

la congestion, puis il 
lesjgermes. 
retenir une 

lie d’oxyfène, qui 
nous « donne

re, dans un hotel retiré des côtes de 
l’Atlantique. Elaine Dodge, dont l'a­
mant est disparu, reçoit une invitation 
pour une partie de chasse a \\ ilkeshi- 
rc Country Club. Elaine, Del Mar, la 

é mÉurelle d’oxyiène, qui tante J osé phi ne et Jameson s’^ssem- 
hiffres du moisi alimente jxaànons donne blent a ce club, mau avant le depart, 

de novembre, 1914. Ces exporta- de la vitalité. Dins tous les cas Del Mar ,v.;..it u.. message et part 
Itions s’élèvent à ^92,000.000. les de toux, dti broiiihite ou de c>e- immédiatement. Elaine s ., ar. et 
importations pour le même mois tarrhe ce iejjièfe est gaj^nt F marche dans U direction de cet itotei 
représentant une valeur d’un peu guérir le mftfT \ V
moins de la moitié de cette som- Méfiez-vous îles substi- 
me, soit $45,000,000. tuts dangereux qui vous sont

ferts sous des titres trompé

Pour Horaire/ et plus ample 
seignements, s'adresser aux rep 
fonts de la Ctmpagnic ou à E. O. 
Grundy, Agent général pour Passa­
gers, Sherbronlle, Que.

Théâtre “ His Majesty ”
Urban Stock Company

Présente
gM VRION JOHNQFFSI et WILL L. WHITE 

dans le dernier grand 
Succès dramatique de New-Yy^k.

:e y ( omnienixint Soirée
■ THiEF Le Jour de Noel f WHITHIN the LAW

Matiée 
STOI
Durant laTaemaine suivante 
“The DivcJtre Question"
"The Squ#x Man’
“At Bay"]

Pin. Matinée ut lüc et 20e

ront donnés: K 
“White SiiJer”
“So much fljr so much”

4
Soir!

Les $92,000,000 d’exportations 
se répartissent comme suit: pro­
duits agricoles, 54,000,000; arti­
cles manufacturés, $13,000,000; 
animaux et viandes, $12,000,000; 

ren-j minéraux, $6,5000.000; bois, etc., 
représen- $4.500.000 ; pêcheries, $2,000,000

OCCASION
EXCEPTIONNELLE 

DE SE FAIRE UNE BELLE POSI­
TION: Nous allons monter quelques 
personnes dans un Commerce lucratif; 
ni capital ni expérience nécessaires. 
Nous vous garantissons $75 par se­
maine, certains font bien davantage. 
S'adresser à CHAPELAIN & RO*-' 
BERTSON, 3337 Natchez Ave., Qd- 
cago, III

On demandé des représentants pour 
le placement d’articles entièrement, 
nouveaux dans chaque famille. InunP 
d'être beau parleur, les articles se Ven­
dent par eux-même. S’adresse^ l'.V N 
Campeau, Black Lake. 3490',.p.

ACHETE
ON DEMANDE du bois do pulpe, 
pinette sain et sapin (écorcé et non rhe as. \V 
écorcé) sur les rivières Litt)e Salmqg,
Moi^’s Coaticook et Ma sawippi. IJnis 
écorcé de 4 prs. et plu - de diainèt/«.—
Non écorcé de 6 ; h - s. et plus >6 dia­
mètre et 4 pis. de long. Pour ffifornui 
tion. S'adresser à N. N. Walley, Bâtis­
se du Reeoril, Sherbrooke.

16 au 30 du. P.

. A VENDRE
Pouvoir d’eau avec grc cm opt po 

moulin a sefe à Wotton, Maison et 
pcndances. Bon marché. /'

A. C. Miquelon, Dam il]*
30 nov. ou 21 dfec. Ch.

Excursions de Noel et 
du Joiir de 1 An

simple

pour

Billctif de ret»ur au prix d’un 
passuge de pre$*ière classe.

Ws 24 et 25 décembre, bons 
retourner jusqihu 27 décembre. 

AUSSI
Les .'il <féeembre%t 1er janvier. Retour 
jusqiCau 3 janviar 1916.

VN PAS.SA(|E ET UN TIERS 
/ Lys 22, 23, 24.yt 25 décembre, bons 
pour retourner jusqu’au 28 décembre. 

M ssi
Li - 29. 30 et 31 décembre et 1er jan­
vier, retour jusqu'au 1 janvier.

Pour billets et autres informations, 
s'adresser à G. A. Hariis-on, Agt, B. 
et P. \ 2 Carre Strathcona, Télépho-

Harriss<jn, Agt. de gare, Tel. 
197. *•

AGENCE GENERALE DI 
VIG4TION

. quel Del Mjàf, déguisé, met en surete 
sa contrebjiMle. Elle regarde par la fe- 

;ue par Del Mar, iiui 
apprend que

id’-Vi-tr.- e^Rt aperçu 
-fit's Jo iiufr arrêter. 11

le "Catarrhozone” est vendu wtfimi - ont un autre prisonnier et or-

11 ressort de ces chiffres une aug­
mentation remarquable sur le 
mois correspondant de 1914. Ain­
si pour l’agriculture, de $1S,0()0- 
000 a $54,000,000; articles ma­
nufacturés, de $6.000.000 a $13,- ^ ... ...........................
000,000 ; animaux, etc., de $H,ooo û';V'ils ne veui. nt pa

car
partout, la grande quantité con­
tient assez de remède pour deux 
mois de traitement coûte $1.00; 
la petite grandeur 50c et la gran 
deur d’essai 25c.
fTTTT Tl TT”7TT77T7T7T '7-
l’anglicisation.

Nos Ontariens n’ont pas vou­
lu être la route qui amenait aux 
portes de Québec les chariots des 
assimilateurs, ils préfèrent etre 
un boulevard avancé qui nous

a $12,000.000. L exportation grossir le nombre de nos rivaux, rcchitvhi- <li 
minéraux a double. !j]s veulent rester sous notre dru-, i, "\a9:\3->nd”

Pour les importations, $45,000-^,^ ^ n0USi augmenter nos
affirment que, dès000, la grande augmentation est 

dans la valeur des articles impur- i.ant
tés en franchise dans le cours de 
novembre dernier, ees importa­
tions se chiffrant à $19,000,000
contre $12,000,000 en novembre fils (k, là Nouvelle-Frama 
1914. Le commerce du ( anada je droit commun à tous le. 
pour novembre dernier a etc dej„r(-w Suédois, Italiens ou 
$154.000.000 contre $126,000,-,thèlH,s (k. ,ieVt>nir de bons 
000 en novembre 1914. Iglais ou de retourner chez

forces; ils affirment que
ils sont une race, un 

peuple, et non pas seulement de 
la pâte pour faire des Anglais. 

Ceux qui ne reconnaissent aux
que

1914.
Pour les huit mois du present n-ont pils |u k,ur histoire, i 

exercice liscal, le commerce du savent pas à qui ils ont affaire. 
Canada se chiffre a $863,000,000 , 0|) J)eut ,.xjg,..- ,i(.s nôtres qu’-

P'-lils soient de bons sujets britanni-

ilonne <|u’il soit amené devant lui. Ce 
prisonnier est un vagabond qui res-1 
semble beaucoup au mystérieux M. X 
des chapitres précédents. Il force le 
servant de Del Mar a oter ses habits! 
et les donner à Elaine, qui les met et 
s’enfuie de la maison. Elle prend la di 
ractlon d’un ravin, poursuivie par une! 
-tntinelle de Del Mar.

Comme elb arrive au fond, elle tom­
be au pouvoir, de'la «ittineUe, qui t-t 
à sou.tour frappe par Jameson, qui 
est |*ni depuis quelque temps, à la 

Etaine. »
enfuie aussi et 

prend la direction de Fort Dale, ou il 
parle au lieutenant Woodwoord. Sui­
vis par une troupe d. cavalerie, ils se 
rendent à la maison de Del Mur. A l’ai­
de d'une forte lunette, celui-ci les voit 
venir et avec ses compagnons» se pré­
pare pour leur arrivée, eu sortant 

emi- leui - munitions. loi finit to chapitre. 
Ru- le prochain sera “Le raiiori lumière 

phare” Voyez le. Au Princess Mardi et 
Mercredi

An-
eux,

ne

contre $766,000,000 jKiiir la

NA-

iode correspondante de 1914. |ques, mais non île bons ou <b'! 
Les importations pour les huit mauvak Anglais; nous ne som-!

mes pas une route, ni une pâte.' 
mais “une nation, ni plus ni 

|moins.” Nous ne devenons pas1 
britanniques, nous le sommes,|

PACIFIQUE 
1 CANADIEN

mois du présent exercice ont eti 
de $298,000,000, une diminution 
de $20,000,000 sur la période cor­
respondante de 1914.

Les exportations pour les huit 
mois du présent exercice ont été 

|de $419,000,000 contre $269,000,- 
000 pour la période correspon­
dante de l’année dernière.

----------- o-----------

GRATIS!
_

Dimension 30 X 50, à deux étage?, 
actuellement occupée comme restau­
rant, boutique de barbier, calon do mo­
des et maison privée. Eclairage au 
gaz. Très bon contre pour U commer- 
ic. Vendra avec les d< petulances, corny 
prenant bonne écurie, poulailler, etq.; 
beau morceau de terre pour la jardina­
ge. Sacrifira lo tout à de bonnes Con­
ditions pour cause de santé.

S’adresser immédiatement à 
Monsieur Honorius Guiraond 

WOTTON Co. Wolfe.
29 nov. au 20 déc. Ch.

PERDU > y
Perdu un porte-monnaie hu/ soir 

vers les 5 hrs. Retourner ntyiio. 56 
Mont-Plaisant. Récompen: ■

Perdu— un*’ sacoche en a.- en: eeii-
■t. Ipar-iC 
Je Gélt (upde.la rue du Conseil i: la rue 

a été laissée à l’Eglise Kt-.Iean Bap4s- 
te.) Retourner à Mlle Boisviri/328 
Rue Galt.

TROUVE
Trouv, — un jeune por. sur I 

me de E. P. Lemay, Brorr$pto 
Le proprietaire pourra lo roula 
payant la pension ainsi qui 
de l'annonce.

or en

Canada. Province de Quebec. Distinct 
dé Saint-François. -Cour Sup, rff'ure. 
No. 905. Le Seizième jour de duyCmbro, 
1915. Devant MM. Leonard i^Buehand, 
P. C. S. François Plante, bt^rgeois de 
bi ville de Richmond. Dufriandeur-v 
Amédée Toussaint, aumfois cultiva­
teur de St-Claud^, maintenant résident 
en lieux inconnuA Ddfcndeur. 11 est or- 
dfmiif au défemaeMr do comparaitro 
dans le mois. (si«jte) Leonard & Ba- 
ehand, P. C. S. (ygné) Nicol, Lazurc <5.- 
Couture. Procs. du demandeur.

351-2 Ch.

Excursions^!
NOEL

et Mu

JÔUR DE L AN
Riliets de retour au prix d'un simplo 

^hssage de première classe.
Les 24 et 25 décembre, bons pour 

rctouner jusqu'au S7 décembre.

Al'SBI
Les 3jfdécembre et'ler janvier. Retour 
jusj/Tau 3 janvier.

/ UN PASSAGE ET UN TIERS
Les 22, 23. 24 fit 25 décembre, bons

Pour le> “blessés de l’Ontario

Pour cfuoi nous 
prend-on

. . Avons-nous besoin de subir le 
moule anglais pour devenir de 
bons sujets britanniques?

Le cardinal Gasquet louait ré­
cemment, dans un article de la 
“Dublin Review”, l’attitude de 
la Belgique, en des termes qui 
s’appliquent très bien à l’attitu­
de absolument identique des Ca­
nadiens-français de 1’ Ontario,

nous l’étions bien avant nos op­
presseurs, avant le ministre ont a-1 
rien .‘sir Adam Beck, allemand; 
assimilé; avant les Irlandais qui) 
n’ont jamais eu de liberté chez: 
eux, et qui ne jouissent ici que| 
de ce qu'ils nous duLvent ; avant 
inème les WÇf#!' 
gnent, puisque, eif'seifet, c es 
grâce à l’entente cordiale de leur 
pères avec les nôtres qu’ils jouis­
sent ici des libertés britanniques.

Relevons fièrement la tête et | 
ne cessons pas de réclamer plei­
ne et entière justice. Souscri-| 
vous généreusement û notre 
fonds national. M. Emile Girard, 
trésorier général de l’A. C. J. C., 
reçoit les souscriptions.

LE COMITE.

tous acheteur 
de Itonhou'Q nou:

de 50c et 
donneroiuplus de nonr>ons, nous aonnerons te 

un coupon bon pour une ehanee 
sur TK^lise de Chocolat, fait ujv#m 
pur chocolat et exposé»* M

Érer

—p —

Edmond Bree e
Film «ixfinq Viles

Thn Çai’

Reproduction Metro 1 \citunt-Fmpoignant

K fyc x\. ■" \ A1 f W dx.
i ne jUi ui a agt j

PAR ROBERT W. SKRVlCt

t:

LE KIPLING CANADIEN

fasinq ! Menredi et JeuJi

LE PROCHAIN METRO. 29.30 DM

Francis V Ru^hinan et Mlle Ba>erl\ liayne dans

"PENNINGTON’S ( HOICK”

pur chocolat «-t expose 
notre Vitrine, t ’est la prem 
lois ipiVin article de 
été fabriqué en cette 
tirage Tse fera le Jo 
même.y

Panas «d Compagnie

r<‘ k i

Le 
I’ \n

i
ic King

r HI Z

Milih II I

pour retourner jusqu’au 28 ilécembre-iqui résistent avec non moins de
courage à l’envahisseur dans li­
ne lutte non moins disproportion-zussr

Les 29, 30 et 31 décembre et 1er jan- 
vr’% retour jusqu’au 4 janvier.

Ulètails et renseignements des a- 
ërents du Pacifique Canadien, 71 ruo 
Hellingt'rn, Tel. 130, ou à la gare. 
Tel. 207. ,

Agença' Générale ,! Navigation

Quelques Sug­
gestions pour 
Cadeaux de 

No~!
nee.

AVEU DU COMTE
DE RBVBICTLOW

INDISPOSITION DE M. LORD
Londres, 22. — Le correspon­

dant de l’agence Reuter à Chris­
tiania dit dans une dépêche con­
cernant la mission Ford:

“M. Ford lut reçu lundi après- 
midi par l’ambassadeur améri- 

La Belgique, écrit l’éminent'cain et après s’en fut à un the 
cardinal anglais à passé par tou- d’étudiants. La réunion suivante 
tus les souffrances que l'on sait, groupa 2.000 personnes, mais M. 
pareeque, étant une nation, elle Ford, malade, n'y parut pas. D’é- ( . *
a refusé de se laisser traiter corn- loquents discours furent faits par ‘I(U<S '
me une route, ni plus, ni moins”., le juge Ben B. Lindsay, le gou-i ‘'î* ' H / ’V1.;’

verneur L. B. Hanna, de Dakota l|»>'0'r ’p!^r” 
Nord, le sénateur Helen Ring Ro-

BoubiHreur mécanique $2.75, —$3.25 
Série $ dépecer en boite eyétui $2.50.

-» $1(»I10 /
r.nii .. ?................... / 25c — $2.00

Deny, 22. — Les pomp’ers 
ont dû lutter pendant plus d’une 
heure pour maîtriser le feu qui 
avait éclaté dans l’édifice Casey, 
en bois et à trois étages, sur l'a­
venue Railroad. Le feu a éclaté 
de bonne heure ce matin

lyes pertes totales s’élèvent a 
plus de $1,000. Lorsque les pom­
piers arrivèrent, un homme qui 
se trouvait au second étage était 
prêt à sauter par une fenêtre, 
mais en voyant les pompiers, il 
se ravisa et descendit par une 
échelle que placèrent les porh- 
piers.

Dans un article de la “Deutsche Ta- 
ges Zeitung”, intitulé: “Partie nulle,” 
le comte de Rcvcntlow critique violem­
ment les “tiède»' qui, dans la bourgeoi­
sie allemande, paraissent se recruter 
parmi les gens daffaircs et les gens de 
la finanee; il leur reproche de vouloir 
conduire l’Allemagne à une paix dé­
sastreuse:

“Nous ne pouvons pas admettre, e- 
crit-il, qu'après la guerre, la Quadru­
ple-Entente puisse subsister en Euro­
pe; son existence garantirait cet équi­
libre européen que l’Angleterre dési­
re maintenir. L'Allemagne se trouve­
rait placée dan» une situation défavo­
rable; son avenir politique, économi­
que et militaire serait comprise.

‘Le but de la politique britannique 
est clair.

“Nous comprenons l'attitude des mi­
lieux financiers, mai*, en quelque en­
droit que s’exerce leur influence, on 
peut dire que leurs demandes sont en 
opposition avec le* intérêts de l’empi­
re allemand.

“L'idée de terminer la guerre par u- 
nc “partie nulle” risque de fausser 
notre jugement et d’amolir nos 
coeurs."

L'opinion du comte de Rcvcntlow 
Importe peu, ce qu’il faut refenit, 
c’est ce renseignement qu'il donne:

"La bourgeoisie «Uemandu n» rêvu 
plus que flaire partie nul'e "

C’est très bien dit, et j'aimerais 
à connaître l’expression que le
vénérable écrivain imaginerait binson et Louis P. Ixtchner, se- 
pour caractériser la résistance de crétaire de M. Ford, 
nos gens, de nos pères de famil-| A cause de son indisposition, 
le et de nos maîtresses d’écoles, !M Ford a décidé de retarder le 
dont la glorieuse faute a été au.-- départ pour Stockholm. Le parti 
si de se lever un contre dix en fa- de la paix devait se mettre en 
ce de l’oppresseur, d’aimer mieux route mercredi pour cette ville, 
mourir que d’abdiquer, de préfé- mais la maladie de M. Ford ro­
ter la ruine et la prison à une là- tarde le voyage de quelques 
che sécurité toute favorable à jours.

$3.50 — $5.00
........... $1.25
$5.00 — $7.00

l| a soir fY ut o-Strop”.................... $.>1)0
farfrfr/Ever K^ady” , . . . £1.00
rraiiKfMix “Flj r” .
Raqucftes ... ... . .À
Patins.........................
Roi fus à outils...........
Pelles...........................

I. S. Mitchell s:

- *3 ?iff
$2.00 — $UFl

11.00 l/?3.00 
.. .. l#t-25c

Au Premier Au His Majesty
mirÇredi et jeudi

Orchestre de 7 musiciens.
Changement complet

lIul‘d»to ku Rlinn et Vivian

tion Sh: 'J.i ,n einq actes.
Blam hf Sweet dans A RmUrllv in the Wheel

THE'bM R ET SIN—5 parties Finnish (laxetti
Paraménnt Tr»\el series No. 1 Alontrant^Jes vuo.4 do la çuerro.

I T I NF COMEDIE ^ ENDKEDI
, VENDREDI Fila Hall ut Robert Leonard

Char» l'liaplin dans
THE l’MO’ERTY MAN—3 par­

ties. '

Jdols of ( lay
Trois paires.

1 ht* l’Aer of Fascination
LUNDI Drame ftp un rouleau.

Dernier Ausode du Rroken Coin Billie Ritflile dans
et Si iron the Sahhath

Premier Tpisode de la grande Coroi dih
série Graft)

m

Au ' asmo
Orchestre de sept musiciens
Jours du (Métro

“THE BONG OF A W AGE 
SLAVE”

Un drfcne puissant d’intérêt, 
en 5 pnirii s, présentant 

fîM mund Breesi 
le fi.meu.'l acteur américain 

Cette ■epi’oductioii Métro 
commence Vréciscment à 2.(5, 
7.15 et 9.15 pour chaque jour.

surs AM HUGHES
EST INDISPOSE

Ottawa, 22. — Sir Sam Hughes
est retenu chez lui par la maladie. 
Ses médecins lui ont conseillé le 
repos pour quelques jours. Le 
ministre souffre d’une attaque 
Dolente de grippe.

Comédi
"HIS

Drame

Au Prin e s
Orche-tte de 8 musiciens.

THE DEATH CLAUD, la 7ènv 
Episode de La Romance d’E- 
laine. ri

( IU i'KING CHARLIE'S 
CHILD”

Falstaff
HAND AND SEAL" 

Biogra h 
i it. 2 rouleaux

“THE ' Al MSA N SAHIil 
Vue sperial. Thanh

en*2 parties
Tous les Aardi et mercred , 

commençant les 28 et 29 D.c, 
nous montreAns une nouvelle 
série, qui a^pour titre : Les 
A venturis de *1 Rufus Walling­
ford, cette il ie de Get. Rich 
Quick Wallingford, est considé­
rée par le putair comme étant 
la meilleure, flaiites Comedies 
du jour, ehauèe épisode en 2 
rouleaux fnriie une histoir 
complète.

:«.w*

Cachet* du Dr Fred. Demers
GUERISON EN CîNh MUaTKB DE MAUX DE TETEDE MAUX DE TETE

1#» r^TTl “Dr. Früd Demers" ne soit
GUERISON EN CfN

ITeii acceptez aucun 1 m 
gmré sur cfcacrne uctvi. ce

Depot: im. Rue Sl-Deni*. MONTREAL
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k •

&

A

MLUABLC.COMPL 
THE POL/C

S SURROL/W/NG THE THEFT Or PAH 
•"E/H ACT. ? /N THE rARCEP

UNE PCFNF DANS STOI* 1 URBAN P TOC b COMPANY. AU* THEATRE 
JOUR D E L’AN.

M UE m \Ttvrr

DD



I. \ l'KIHI NE. ^HEKItROOKE MKRCKEIM I.E 22 DEC. 191-,

rag?-

K
\prc% lea Manoeuvres

.Nrlt«}r< .Hr* l<

NAP
I) irrMi""* vl u
tenMIlt la |M 4M 

•*l MlUtflr. !
I trt'lient i»4».ir I»**- p*rd«. * 

urrn unr hutgu* roui* I ^ |
» tu/ titu *» ■ I «#uri, i,*m ur » J 

I V la lK»l|r
t «Ntoervvz K* • < ou|m*»k.

AU CHALET OU OBSEQUES DE NOUVELLES DE 
TUQUE-ROUCE Mc» LORRAIN LA REGION EAU PURGATIVE RIGA

P*»ü af*Nf«]

I., N»nguri doaiu- |>i, I. - nu ml,r. - ,|n Hrr,ir,. ,,,, rf, (>«,.
rlubd. < Iti.»». fl d< l-ffh. « flf un „ ,.lt. jur-ntf par M«r l’A,

II. M I VII KHIshK HM \ i «riKs
Krnnklin, 'J-J. Oliv Ur R. fer

b. au . Kn.Iran lib per«n,. rhe^ïquë «ToVuaâ Druë urëi rfl..un.ait el,.-/. lu, a|,rv> a

in** y M**l*tairiit. h0||h ’ r ïa:l cJU*l*|Uc * - ■ n villi
- ■ I * i lor»<|uVxi paaaant dans 1« > I,i> d’Ka i

A;a!i r um in nlnx s’envola ioudann

GucrillaCoaelipationHalM'filIeH m ■.
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0rf"r<t >,rix- O.MMHI ! trt. vl|luKl, „nt pa..t. |)ar ,lut.lHU,.s m„. 

Otu Mme Simard au Ccrelc l.a (laie- m,.nt> om,,t
u. part . de lot, 1 m O, U. 4.’.

t 4»’», quartier-sud.I*nx $30U.tN)
Pi «pri.-t • Thar il»- Mare a \apoi.,n

Ik*.-» tiomiiu s causes parcel incen- NOI N ELLE HANIH I
s‘ \ RICHIfOBlD

<H \ I I(E \l I KES JEl NES (.ENS Kiehmond, JJ. ( Mnmc i ■ ultat 
KEMONDENT V L’APPEL «les irranArement.* avec i« s officiers de

---------------- la Banijue d’Hochehura. une nouvelle
Murbietun, jj. — Quatre autres jeu-1 (à suivre a la page 5)

otioii intense, en appre-1

pr.

plUf.
cl nu

Dm

| \ -hSIsI \N( h «. 1 N f I, VI \
\i \ \I I If.-

I Dames de ccttc asH.H ntti«»n «le 
ront prend rw i»<»tc «jud n'y aura P a

« 1 -t/

I n I ou b ■ dersbl, de parents el ^ nradi-, lot - Ild et Ilf, rat u 1««. Ascot, 
d no, .. si.tait aux obsèques d, M. » * 1 < J.
I r Ois ( bel bout, qui ont eu lieu ''tamslar portier à .lofe,.h Kortier, 
hi,r. ,bis J.la et Jfe, ranp Ascot. Prix.

n    I >* , M, Ot,

l • i rrtt |i, j. B. T. : -«phor. Bon ri fl 1 fîlnui».
t r. * :. nt, oui. I L Quartier , st. Prix <JtK>.00

■ lerniei, ..nt . i lieu, hier matin, à la ea-{

M. et
Mo. I il 
Itfax. rend 
Bol,l.l . e.

1,'Udl
les numt r, 
la lia . t.
lit'.’, i

Mlle i
.1», Ufre- a 
b . nu rout
t,

et M: et 
a ndd’Ha 
Mme I

•l |U«»rl,

M M

•n’ par M. Pabbt 
athcilmle, accom 
*Ih Vim et J. H. 
lir.’ « l neveux du 

« t *ou*-diacre.

I I. DEV(»IK Dl < \ N \D \

Ottawa. JJ. Sir Wilfrid Laurier 
vait invit» lundi mmi, au Château
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Pourquoi al!»T ailleurs uchi tei . C: fit aux quand vous POI VEZ LKS A\’()IK K l 
P(H K KIKN. Nous voulons éli t- ulil. srt »t«i é\bles a nos c lients en leur faisant un beau ca­
deau. \ chaque personne qui achèltt a au montant de S.'l.OO, nous donnerons gratuitement 
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inter»' venue. Premier ch'

Pour Dames
lihOLShS

En crêpe de Chine, stx le tre.s distin­
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tms de fantaisie avec ou sans collet 
dans Us couleur* de mais, Copenhague 
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COSTUMKS
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X on l n BL I H XBD I VI N i NO!*:. ’ I.ONXE PAIRE de t I! XI SSl'RES. 1 n ( hapeau mou ou
2ur. î'ne Cm-at- "l ne p»ir» de l’retclk’.......................................................................................................... $11.25
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N’ouhliez pas les beaux ladeaux que nous faisons à tous nos elients.
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